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Dans la boîte de Pif ... 


Jeune pour un chien ? 

Dis donc Pif, ma mamie te 
connaît et mes parents me 
disent qu'ils lisaient tes histoires 
quand ils avaient mon âge. Je 
me demande quel âge tu as ! 
Félix, 10 ans 1/2, Pouzioux 
Je fête cette année 
mes 60 ans ! Mais 
pour les personnages 
de BD, il faut diviser 
ce chiffre par six pour avoir 
('équivalent en âge humain. 

Tu Vois, je pourrais être 
ton copain ! Je suis né dans 
le journal l'Humanité avant 
de rejoindre te monde 
des enfants, où ce sacré 
Hercule est Venu me faire des 
tours pendables. 


Un vœu sur deux 
Je lis Pif-Gadget ici au Canada. 
J'ai 8 ans et demi. J'aime 
beaucoup Pif. J'aimerais que 
vous mettiez des aventures 
d'Harry Porter et ma mère 
veut qu'il y ait des aventures 
de Rahan. 

Jean-Junior Pilette-Foumier, 
Compton (Québec) 

L'un de tes Vœux est 
exaucé dès ce 
numéro, pour 
('autre, on recherche 
la formule magique ! 


Interdit aux garçons ! 

J'attends chaque mois 
le magazine avec impatience et 
quand je le reçois, je suis super 
contente. Alors, Pif, 
dis-moi pourquoi le coin fille 
n'est pas interdit aux garçons? 

Je vous adore, surtout Nestor 
et Polux, Placid et Muzo, Pif 
et Hercule et Mona apprentie 
détective qui m'apprend 
à être une vraie détective. 
Mathilde, 10 ans, 
Belleville-sur-Saône. 

Trop souvent tes 
magazines pour 
enfants sont destinés 
uniquement aux garçons 
ou seulement aux filles. Pif 
Gadget Veut que tous se 
retrouvent dans leur journal, 
avec tous leurs points 
communs et leurs différences 
d’intérêts comme « Réservé 
aux filles » qui intéresse aussi 
les garçons bien qu’ils fassent 
semblant de ne pas te tire. 


Galipettes 

À propos du détecteur 
de personnalité ; qu'est-ce 
que ça veut dire quand Pif 
et Hercule font des galipettes 
dans ma main? 

Lucie, 11 ans, Fleury-sous- 
Andelle 

C'est qu'à ce moment- 
là, tu as plus envie 
de jouer que de faire 
tes devoirs... il Va 
falloir te forcer ! 




Et nous ? 

J'aime tes BD, surtout Rahan. 
Mais je préfère le Journal 
des jeux. Je fais toujours 
les mots fléchés avec mon papi. 
Les BD sont aussi trop pour 
les grands parce que je suis 
une petite fille. Peux-tu aussi 
essayer de mettre des BD 
un peu plus pour les petits? 
Juliette, 6 ans et 1/2, Avenheim 
Ça tombe bien: 

Nous avons décidé 
L/ de donner un petit 
frère à Pif Gadget. 

Il s’appelle "Glop Gtop" 
et reprend tes mots que 
Pifou répète toujours. 

Je suis sûr qu’il Va 
te plaire avant que tu sois 
devenue plus grande 
et que tes BD de 
Pif Gadget t’aillent 
comme un gant. 

Le dessin de Anouck (7 ans) 


Tapif Volant ! 


Vincent (9 ans) 
et ses copains 
Gaëtan et Romain ; 
sont assis sur un 
trésor, la collection j 
de son papa 
Marc : 300 Pif 
Gadget des 
années 1970! 

Et ce n'est pas 
fini, car Romain a 
hérité de la même passion : il a tous les numéros 
parus depuis un an. Il va bientôt falloir déménager 
dans un gymnase ! 


Je voudrais dire un hyper grand, 
énorme, ultra, méga et giga merci 
car grâce à toi, Marveline est ma 
nouvelle correspondante. 

Laura, 10 ans, Fresnes 
Je m'appelle Quentin et je 
cherche un-e correspondant-e. 

Je suis en cm2, j'aime les livres, 
la musique et Pif Gadget. 

Quentin, 10 ans, Les Bordes 
Salut les filles. Je voudrais une 
correspondante. Je suis en CE2, 
j'aime les Diddls, le sport, la 
lecture et le dessin. Je pratique 
du tennis en club. J'aime bien 
écouter Lorie et Tragédie. 

Manon, 8 ans, 

La Chapelle-sur-Erdre. 





























































TAPI MfOt?AW> 

•.S-sCspOUoI/ 


ce.üuL 

&&câj. 


r ooe. 

CttOÜU, 


Rédactrice en chef 
Il y a trois ans, je 
voulais être journaliste 
sur le terrain, mais 
depuis je me demande 
si avec des enfants, 
un mari, ça sera pas 
trop compliqué. Alors 
maintenant, je voudrais 
faire rédactrice en chef 
d'un magazine 
de mode. J'adore 
ce sujet. Mais bien 
avant, je voudrais faire 
Sciences-Po à Paris. 
Juliette, 13 ans, 

Coppet (Suisse) 

Tu as choisi 
| une bonne 
filière. Mais 
tu peux aussi 
emtisaqer de choisir 
un mari (fui s’occupe 
de tes enfants ! 


Tatoue pour plaire 


En général, Hercule aime bien tes 
gadgets. Mais alors là, les transferts, 
il a a-do-ré ! Il en a collé partout, 
l'animal: Ptacid dans une assiette à 
soupe, Muzo sur le beurrier, te Cavalier 
Maure sur te mazagran, bicentim sur 
te plat Ning (une dgnastie chinoise), 
Mot bog sur tes plateaux-repas, 
Tretau/neg sur te plateau continental, 
le ber b g sur un (/erre ballon, Couik sur 
le coquetier, Assia sur la saucière, 
Pifou sur tes tasses-bonbons, Mission 
Saturne sur une soucoupe, ta fée Kaca 
sur les bocks-quartiers, Loup Noir sur 
la cafetière, le dieu de Nestor et Potux 
n'a pas de bol, il est sur une tasse à 
thé, tandis que Lobo Tommg est resté 


en carafe. Là où ça s'est gâté, c'est 
quand Hercule a décidé que, « tiens, 
mais ça ferait des super tatouages, dis 
donc ». Il s'est collé tes Robin sons sur 
l'aVant-patte, il a relu le mode 
d'emploi et hop, ni une ni deuze, 
directement dans te four brûlant. 
Quand il est rentré de l'hôpital, il 
avait un joli bandage, tout blanc. Va 
savoir pourquoi, il n'a pas Voulu que je 
coite Kid Frankg dessus. 

Post-scriptum : On prépare mon 
anniversaire pour le mois 
prochain, mais chut, 
c’est une surprise ! 


EN PiRECT VE LA RèVAC' 


S 

1 

; 
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J'aimerais correspondre avec 
des enfants de 9 à 12 ans, 
parlant français (car je ne 
parle aucune autre langue), 
aimant Pif Gadget, les jeux 
vidéos et les oiseaux. Alors, 
à vos stylos et écrivez-moi. 
Alexis, 10 ans et 1/2, Victor- 
la-Coste 

'adore le sport, surtout 
les jeux de balle. J'aimerais 
avoir une correspondante. 
Rafaela, 9 ans, Montpellier 

Vous Voulez correspondre ? 
Envoyez Votre lettre à l’adresse 
de Pif Gadget, 

13 allée des Sir-Chapelles 
93528 Saint-Denis Cedex, 
en mentionnant le prénom de 
Votre correspondant (e), nous 
Vous mettrons en contact. 
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vaisselle ! 


m) COMMENT T'V PRENDRE? 



fini. UX vtcrti 
trUfounfcf*, 
toWnfc UX 
AWltttt* 
bAnAlt* Or Ui 
tA«M pAMfc- 
pArtari- : Avec 
fA plAntkt 

dt trAivcfertt, 
h i va* enfin 
pouvoir flffcr 
u vAlueue ! 


A ttention, la mise en place de 

ton gadget nécessite la présence 
et l'aide d'adultes. Commence 
par demander la permission de décorer 
la vaisselle ! 

Il te faut un verre ou un bol, une tasse 
(du genre « mug ») ou une bouteille, bref, 
n'importe quel objet en verre ou en 
céramique que tu pourras décorer et qui 
peut être mis dans un four. En revanche, 
décorer les lunettes de mamie est une 
très mauvaise idée, même si tu veux lui 
faire voir la vie en rose... 


m J Demande à un adulte de faire chauffer 
le four de la cuisine à une température 
de 200° (thermostat 6) pendant 35 
minutes. Le four doit être bien chaud. 

200 ° 


35 min 


m Avec un chiffon doux ou avec 

le pouce, élimine le surplus d'eau, 
les bulles et les éventuels plis. 
Attention à ne nas 



Trempe le transfert dans une 
IL soucoupe d'eau tiède pendant 

quelques minutes jusqu'à ce qu'il se 
détache tout seul de son support N'essaie 
pas de le détacher toi-même, il risque de se 
déchirer. Lorsqu'il s'est décollé, sors-le de 
l'eau avec son support et humidifie 
l'objet sur lequel tu veux coller 
le transfert 























































Prends ta planche de transferts 
et découpe soigneusement le sujet 
que tu souhaites appliquer. 



f Fais glisser délicatement le transfert sur 
son support à remplacement voulu. 
Ajuste-le sur son support alors qu'il est 

encore humide. Ne colle pas le transfert 

à moins de 2 cm ^ -^ 

du bord de l'objet --- 


que tu veux décorer \ / 

12 cm i 

pour éviter qu'il ne \ \ ~ \ 

soit en contact avec 

tes lèvres ou f >^*7^ y 


avec des / 

aliments. styxST 



8 Au bout de 10 minutes, demande à un 
adulte d'arrêter le four et de laisser la 
porte ouverte sans enlever l'objet tout de 
suite. Quand il est moins chaud, sors l'objet 
sans toucher le transfert et laisse-le refroidir 
complètement avant de l'utiliser. 



Important: 

Ne convient pas 
aux enfants de moins 
de 36 mois. 

Ne pas utiliser le 
four sans la présence 
d'un adulte. 

Ne pas coller les 
transferts à moins 
de 2 cm du bord d'un 
verre ou d'un bol, ni 
au contact des 
aliments ou d'une 
boisson. 

Ne pas laver 
les objets décorés 
au lave-vaisselle. 


Les conseils 
de Pif: 

Utilise des supports 
peu bombés afin que 
le transfert se plaque 
bien contre le verre 
ou la céramique. 
Constitue ta propre 
collection de verres 
Pif Gadget avec les 
héros du magazine. 
Échange tes objets 
avec tes camarades 
pour récupérer des 
sujets identiques afin 
de faire une 
collection complète 
avec un bol, une 
bouteille, un verre 
avec le même 
personnage. 
Envoie-nous des 
photos de tes 
réalisations, nous 
publierons les 
meilleures créations ! 


( «XPU04HT-IX "N 

rts paucntv 

► Décorer la vaisselle, 
une idée qui ne date pas d'hier. 

Il y a plus de 5000 ans, les peintres égyptiens de la 
vallée du Nil illustrent déjà leur quotidien sur des 
poteries et des vases peints. Cette vaisselle est 
devenue un précieux témoignage du passé pour 
les archéologues. Il y a 2 500 ans, les Grecs aussi 
utilisent la poterie comme moyen d'expression, en y 
dessinant des scènes de leurs légendes, des 
aventures de leurs dieux ou de leur vie quotidienne. 

La Chine, longtemps imitée 

La porcelaine chinoise est remarquable. Les vases 
réalisés sous les dynasties Ming (1368-1644) et 
Qing (1644-1912) sont de véritables trésors, à la 
dureté et à la sonorité inégalée. Recouverte avec 
un émail coloré, vif et inaltérable, elle est l'objet de 
véritables guerres commerciales pour l'importer en 
Europe. Il faudra plus de quatre siècles à l'Occident 
pour percer le secret de la porcelaine chinoise et 
que naisse la porcelaine de Limoges, en 1771... 

Aujourd'hui 

Après cuisson dans un four à plus de 1 000 degrés, 
la porcelaine est décorée. Des émaux vitrifiables, 
des métaux précieux (or, platine) sont appliqués à la 
main (au pinceau ou par décalcomanie) ou gravés. 
Les couleurs sont ensuite fixées dans la porcelaine 
par une nouvelle cuisson, moins forte. 

Pour tout savoir sur la céramique, visite le site du 
Musée national Adrien Dubouché de Limoges : 
www.musee-adriendubouche.fr/ 


Femmes 
à la fontaine, 
vase Grec 
470-460 
av. J.-C. 



^ Le savais-tu ? 

Les verres à moutarde 

Un célèbre fabricant de moutarde eut un beau jour 
de 1932, l'idée géniale de vendre son produit dans 
un verre réutilisable. En quelques années, cette idée 
propulsa la marque à la première place en France ! 
Le succès de ces verres ne se dément pas, ils sont 
même collectionnés avec passion ! Il y a près de 
40 ans, les héros de Pif-Gadget apparaissent sur les 
verres à moutarde: Pif et Hercule en 1967, suivi par 
Pifou en 1968 et par Rahan en 1987. 


Plus d'infos sur le site de Pif-Collection : 
www.pif-collection.com/verres.html 



























































































Scénario: Rie Dessins : Chicco d'après Ç.ArnaJ 


Eh C'est" grave docteur? 


r' ' Et"dés que j'apparais ^ > 

quelque pari; c'est la cala, Docteur 
Sigmund / Vapaô de douté, je r 
R—n porte malheur/y-^^_ ^ 

PT Jfc’t Je vois, Jevois'* 

I Vous le JH 

I ( "complexe du \ \ ftjjr A 

I charnoir». ) |in 


Vous êtes un cas! Il ne faudra pas 
moins de ^oséances à woeuros chaque, 
pour entrevoir les prémices d'un 
l _ r —^ début de commencement 

I /ss hypothétique. mt* 

yV- d'amélioration,,. M 


Tout le monde sait ça: les chats noirs, Ehsi j'essanais J 3heures 

ça porte malheur. çaf mïïrrT^ÊÊÊÊKB^ 











































































































































































































































































































































































































Quelques instante plus I 

^le chance on U 
&£( Vous nous ave*] a eue de tomber sur 
sauvés/.* vous/ rTvd 


MiAou 




/^Ya pas de doute]/ Telài ;7\ 



TU es un chai". f toujours diul 

L \ porhe-bonheur/ 


tAfeRU'Att scwtd/ÆCrir-Onil' feg 


TOüT 6&TCAUvAC ce MAHU. LA RËE KACA £T 

TgNTACLAAÇb éCOSSEUT L£& HARICCSV& PA TARPIM. 

























































































































l&fèe tAcA-ct scwt^Crir-OBi: m %|fg 






' I OtA/ se co-i/vr/va,tfc "? 

-|7 Meririctn 

Aefce / à îécoie du Pacifique 


CoMAMAefA/t se 
èératAle la vie 
lo^scpe lcrtA, a 
9 cu/vs et cj/ac 
l’otA/ katrite sur 
uue petite île 
eupleûvcceur 
ère lOcéau 
paci-f^^ue? 

Par Chantal Guézénoc 

Envoyée spécial 
àFarun 



J e m’appelle Meririan, j’ai 9 ans. J’habite 
dans un petit village du sud de Malekula 
qui se nomme Farun. Il n’y a pas de 
routes pour s’y rendre, il n’est accessible 
que par la mer. Nous avons donc des pirogues 
en bois pour nous déplacer et nous rendre dans 
les autres villages situés sur la côte de Malekula 
ou sur les îlots proches de notre île. Nous habi¬ 
tons dans des maisons construites en bois et en 
feuilles de palme tressées. 

Pendant la journée, je vais à l’école avec 
tous les enfants du village pour apprendre à 
compter, à écrire et à parler mes deux 
langues: celle de ma tribu et l’anglais. Nous 
suivons un enseignement en anglais à Farun, 
ce qui n’est pas le cas de tous les enfants de 
l’île ; certains vont, en effet, dans des écoles 
francophones. 

Dès que nous entendons la cloche reten¬ 
tir, nous accourons dans la salle de classe 
commune, munis de notre cahier, notre règle 
et notre crayon. Nous nous asseyons sur des 
nattes posées à terre, prêts à écouter atten¬ 
tivement notre professeur qui nous raconte 
l’histoire du pays et les légendes transmises 
oralement de génération en génération. 
J’accorde une grande importance à l’école 
car je veux devenir institutrice et ainsi « écri¬ 
re et dessiner sur le tableau noir ». 

Après l’école, j’aide ma mère à faire la vais¬ 
selle et à nettoyer la maison pendant que mon 



frère va couper du bois pour chauffer les mar¬ 
mites. Mais lorsqu’il fait vraiment très chaud, 
nous faisons un arrêt à la rivière sur le chemin 
du retour. Commencent alors de grandes 
batailles d’eau entre les garçons et les filles. 

Une fois les travaux ménagers terminés, 
je retrouve mes copines sur le terrain de vol- 




iles 


ARCHIPEL 

DU VANUATU Torrès 

ile ,v 
EspiritiA 
Santo V'A 




ile Malo 


^ |lle Pentecôte 

Ambrym O C É A 
(^3 He Epi 

ile Emaé i,es Shepherd 

■c E,a, ‘ 

P A C I F I 

Ç^ile Erromango 
• ile Aniwa 

Ile Tanna Q> . ile Futuna 
olle Anatom 


QUE 


Qu'est-ce que la coutume ? 

Dans l'archipel du Vanuatu, appelé avant 
son indépendance « Les Nouvelles-Hébrides », 
les traditions coutumières organisent encore 
la vie politique et sociale du village. 

La « kastom » (coutume) est un code 
de conduite qui fixe les règles à l'intérieur 
du clan et avec les tribus voisines, et maintient 
le respect envers les ancêtres. 

Lors des cérémonies (mariage, funérailles, 
circoncision, passage de grade dans 
les fonctions du village), les rituels doivent être 
suivis scrupuleusement. La préparation 
des plats, du kava (boisson traditionnelle 
et rituelle, à base de racine), des lieux de vie 
et des sites sacrés, à ces occasions, est soumise 


Photo C François . 

































































ley. Pendant ce temps, les gai 
semblent sur le grand terrain 
jouer au football. Nous jouons sou 1 
qu’aux derniers rayons du soleil, li 
évoluant en fonction des nouveai 
qui, après leur tr avail , vienl 
rejoindre. 

Nous respecte 
lage. C’est lui le 
tom », comme on 
à-dire de toutes les^ 
des interdits qui régi] 
chaque membre du 




:oup le chef du vil¬ 
la coutume (« kas- 
lans ma langue), c’est- 
;les traditionnelles et 
les relations entre 
î. D’ailleurs, il y a 


“Nous 
vivons 
simplement 
mais nous 
sommes 
heureux! 
de partage? 

tous 
les instants 
de vie” 



quelques^ 
village 
pour ( 
mariage 
l’événementj 
de dansea 
repas tis 
mamaft! 
isiné tout ce que 
j'aime: des kumaras 
.patates douces) et 
des yams (ignames) 
:c des bananes et 
de la paw paw 
retrou- 
et 
nté 
nos 




apaye), 
vé mes 
nous 
toutes en 

chansons préférées, celles que le 1 
nous apprend le dimanche matin à 
Je me suis réveillée le lendem; 
pleine forme et le souûe^ux lèvr 
tous les jours. Jej crois que c’est 
caractéristiques <4 notre pays : nous vivons 
simplement mais^fflWommes heureux de 
partager tous les infants de vie, les uns avec 
les autres. 


aux mêmes gestes depuis des générations. 

La symbolique de la coutume se retrouve sur le 
drapeau du pays : la dent de cochon représente 
la vie coutumière et la prospérité, les branches 
de namélées signifient le tabou, rintertiîqüon 
et la paix garantis par les chefs des villages. 

^ À la rencontre 
des enfants du monde 

Si tu veux lire plus ^informations sur ce pays 
et découvrir Farun enjpjhotos, je te donne 
rendez-vous sur le site dp l'association « Dessine- 
moi un enfant », www.dmue.fr.st. Une exposition 
est également visible à Paris jusqu'au 10 juin, 
au restaurant Le PaImieFdë*Lo rette^^ 

19 rue de Châteaudun, Paris 9 e . 


, ^Ê^V\g>,KlÉ5SlÈJl^,,ftxK RifoOB? 
Üt4 flsü, Mous WioUS Çflr&XiER 

r üX>Pn\(? ttiwf p'oue 

rv'V&ue, ^m< o’mTpoj en viorne 

PÎbüê 5UR L'NÉROvCR'T 

ve HMje.ro- - 




LE PLUS GROS AVION DU MONDE 

L ’Airbus A380 est désormais le plus gros avion du monde 
à transporter des passagers. Les essais ont commencé 
au mois d’avril dernier et se poursuivront jusqu’à son entrée 
en service pour transporter des voyageurs en 2006. 
Fabriqué en Allemagne et en France (il est assemblé à 
Toulouse), l’A380 pourra accueillir entre 555 et 800 passa¬ 
gers. Avec 421 tonnes, 80 mètres d’envergure et 73 mètres 
de long, il détrône le B747 de l’américain Boeing. Ce dernier 
ne peut transporter qu’un maximum de 416 passagers. 
Malgré sa taille, il paraît qu’il décolle « comme une plume ». 
Lors du premier essai, il s’est même permis une petite 
pirouette, mais il s’en abstiendra lorqu’il transportera vrai¬ 
ment des passagers. 

Airbus a reçu jusqu'à présent 154 commandes et intentions 
de commandes de la part de quinze clients. Il en espère 
d’autres après le succès du premier vol. 

Ondine Abord 


Emeutes au Togo 

L a mort du dictateur Gnassingbé 
Eyadéma a ouvert une crise au 
Togo, un pays d'Afrique de l'Ouest 
sur le golfe de Guinée. Son fils, 
Fauré Gnassingbé, a essayé de 
prendre le pouvoir, mais de nom¬ 
breux doutes ont été émis par la 
communauté internationale et les 
partis d'opposition sur le bon dérou¬ 
lement des élections. Beaucoup de 
Togolais veulent la démocratie et ne 
veulent pas se laisser imposer les 
choses par l'armée. La protestation 
s'est amplifiée et des émeutes ont 
éclaté dans la capitale, Lomé. 
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uts PLEURS PE L’ENFANr 
AVAIENT ALERTÉ L£ H LS CE 
CRAt 5 .iL ENTREVÎT L'C^Nfir 
OUTAnG QU-' S'tNf^CAiT 
OMS lES BROUSSAILLES. 


' l'ORANG * PE /AIT ê, 7 l?E 
ÜN ViEUK SOLiTAlRE CAI? 
SES GESTES ETAIENT 
GAUCHES... 



P.ONôÇÀNTSOUPA.N, RAHAN 

réussit a PoerEi? un coup, 
mais la lame p iwuiee ne 
ht ou EFPLEUŒe . * ^ 
la cuisse duj JiiwMri 

qüùozovahe.Æ VMTMmm 


QUAND il 


humm... \ 
WF 'QOAT&-MHS' 
S'EST TUEJJF DÉFEN¬ 
DU QUE NE LE y 
PENSATRAHAnJ ) 


rsœs 

TR£-mNS"/&mr 

>T'ATrSM>.'*^k 


LES TRACES EN EFTeT 
l£ CONDUISIRENT A UNE 
G (SOTTE D'OÙ S'ÊLE/AIT 

un sabillement D'enfant 


' MANS • DE SON 

ac 

ZA 4 /US LES ARBRES f * 
SA TRACS SEGA FAO'LE \ 

$ SUIVRE ' PAHAN J 
ÇEJRCUIÆRA L£ J 
K PE17TD'HOMME / A* 


7 

MA S !L F&jr 
REVEND D'UN* 
instant A‘ «r-c; 
.u autre ff Ja3 





S'.ON QUE SA TÊTE 111 


bllÆ^m\ éclatait comme un n\l 
■H ^Teu.T-DÊ-BOlS"#/ ! 
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/^..MAiS BVENTL 

' -3 'ATTAQUERA £ 
CHASSEURS'MO 

mZSSJES&l 


fj£r£/e&*7e 

QUE CE 7Z50072> - 
R£ EST 7ROR ï 
GiôOÆUX POUR ) 

Que MOUS J 
UA&WDOH- S* 
s s jm/7T 


SEMAIS, -‘OOTANG " ^ 
P EST FWE> ROSéOUE 
/VUS cHASseofæ/Mm 

n’avovs jamais PUL'A 
proche* £T/L a su. 


62AHAN SENTIT QU 'UNE- ÇiVAUTÉ OPPOSAIT I 

LE SOECiER ET L£ CHEF DU CLAN - 


r czsfT&s: 
QU VL E5TEAP* 
VOYE PARLES. 

MAUVAS y 
^ ESPRS7 S/ 




il MCMOiT 

rmM/KjSB:» 

w&msmh 

CE 'QUATRE-MA iNS ' 
/J FAiLLi LE TUER/ 
G3AHAN LM DEJIAM-j, 

DERA oes , tn 

Comptes / )A 


^y/ESE&i A‘ TESCOTéST 

RAHAUS JE PERA1 PAYER 
A'OUTAA/E * LA PEUR QUE 
A/OUS AVOMS CQWUE J 
- CE77E MJ/r? 


UN MUSMUeE 
D'.'NcpuiÊmœ 
RMSCOICUT 
Le clan... 




















































































TAMDîSQtJÊ 
LE SOGCIER. 
CLAUDIQUANT 

0 BSAGNAÎT 

SA HUTTE, 

zarac RAS¬ 
SURA LES 
SIENS. 


I 

y J2AN£CE77E XÜ 

Gearm que s 
ewMAzemcx/- 
wé TON/TAS.. A 


S&ZTB.. LA LANCÉ 
(3UE GAHAN AVAIT 

KemrasuÊE 

pisnaeu... jjb 


Y EAHAN A —V< 
r /V* BNCOGE 

<*y uH'Goajjas- 
MAHS"S£SeeV,1Ç . 
LANCE'rg 


TU AVAIS, >q 
jWSoà/ 'xwzwe. * 1 
ssTVdtfss; ez/se qu'on 
chasseur//caouk > 

«SS©3 NEUGEUK DS ] 

"7 fvoTiçedcfiec *) 




HÜt v/T 

iLS wenteevigemt 
OU'UN INSTANT L'O- 
0ANÔ-OUTANÔ DIS- 
WeATSSANT DAUS 
LES ÊPMS TAILLIS. 
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POUR ZAeAC, COM MS 

poue pàhan embus¬ 
qué. peés. De son 
■'p;fese".cc fut une 

LONGUE ATTENTÉ... 
MAIS LA NU.TViNTÊNF.U 


tuAu&vs 
r DÛ L'iMiTEG, 

ZA&ACflSSNOTTà 

Sont las de ton 

oesr/MAWA// 

• /AS rtWÇOMT J-4 
pafte j r-i£ 

bannir/ J n 


.sueôi des TAILLIS 

'Oütanô* s 'approchait 

Pü RAVIN... 


le coeur bat- 

TAMT,j_E FILS DE 
CRAO EVALUAIT 
LA DISTANCE... 


EMPÊTRÉ DANS 

les mailles il 

S'ASjTATENVAlN.. 


..QUI ENTOATNA LE 
filet larôcment 
déployé f locans- 

OUTANS NE FUT RAS 
ASSEZ VIFFPue ÉVI¬ 
TER CE P/&S Qüî 

'TOMBAiT DU Ci Et?/ 



ï PAZDOHN&ÇONT 

nscsm; 

7*&ipeQ;e. 

rtNDUKff 


..UN .NS7AMT PLUS 
TARD UNE CIAMELÇ 
S'ELEVAIT... 


UESÎMGEAV4T 
PARLÉ.. LÊüN- 

ce AMUT HURLÉ 
corinc lin Hon 

V Ht!!! 





/L ATA/T X 

r &&fAÇQL/e. OU'OU- N 
r 7 ?U*C "METArr PAS 7? 5 E 5 
A&ïCE Ppute UN'KfWmEr 
m/vs"/ pu/s a yAM/r 

CETTE BLESSURE... 

/ewANAmrjusm- 

. MEATT BLESSE ' OUPtoS* 
L /J' A4 Cu/SSE // A 


A cer instant. l£ fils pe 
O0A5 EÛT ETE ACCLAME 
S'IL AVAIT PeëPPiTE WXJK 
DANS LE 6AV.N / MA- S L‘ iDÉE 
NE L* EFFLEURA MÊME PAS .» 
LE DRDT DEJUGER ET DE 
PUNIR REVENAIT AU CLAN ! 
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Publicités 


Les Éditions Lécureux présentent : 
Les nouvelles Aventures de 




Tome 1 

Le Mariage de Rakan 


Tome 4 

Les Bêtes Folles 


Tome 2 

La Montagne Fendue 


Tome 5 

Le Secret de Solutré 


Tome 3 

Les Ris de Rahan 


WM 

\ 

r tn }} 


NOUVEAU COFFRET 
COLLECTOR : Tomes 1 à 6 


Retrouvez toute l’actualité de la vie de Rahan, BD, Expos, Parc, 
dédicaces, produits dérivés, Film, dessin animé, jeu vidéo, sur son site : 

www.rahan.org 



LA LIANE MAGIQUE 
Tome 6 



Ces nouveaux albums, distribués par Hachette, 
partout dans vos points de ventes habituels ! 



www.kidscup.fr 


Tournoi de tennis par année de naissance ouvert à tous de 9 à 16 ans 




Le Cap d'flgde 


Phase finale 
France du 
25 au 30 Juin 


Participe au plus grand tournoi 

de jeunes du monde ! 


Marrakech 

Phase finale 
mondiale du 
4 au 9 Juillet 


220 villes 

de qualification 
dans le monde 


GEZs3TD jjEmx 



/W V“%roudJuL 

Des fleurs 

d’artifice 


CcdtXfty de* 4 vente 


Lti cW joli. 

Un &t te* 

AUX. ptfAlM MUtflcotorM, 

tW tncort mieux.. 



|=1 



fftoùtrul 
réctu&irt: 

Des marguerites coupées au 
ras du sol, des flacons de colo¬ 
rant alimentaire, par exemple 
bleu et rouge (en vente aux 
rayons « confiserie » ou « produits de pâtisserie >» 
des grandes sur¬ 
faces), un couteau. 


1 


Mélange quelques gouttes de 
l'un des colorants dans un petit 
verre d'eau. Fais la même chose avec 
l'autre colorant dans un autre verre. 



W Fends en deux la tige d'une fleur 
- 9 dans le sens de la longueur. Pour 
plus de commodité, couche la fleur sur 
une planche à découper en laissant 
dépasser le pistil et les pétales. 


Plonge chaque demi-tige dans un verre 
d'eau différent, et laisse la nature faire 
le reste ! Après quelques instants, l'intérieur 
de chaque tige prend la couleur du colorant 
contenu dans le verre correspondant. 



En moins d'une heure, de petites 
taches colorées apparaissent sur 
le bout des pétales de la fleur. Après une 
nuit complète, la fleur est colorée de deux 
couleurs bien distinctes ! 


\ Lu boni conitiU &t (Ar V-'irouilLù 


Pour colorer la fleur d'une seule couleur, trempe la tige dans 
l'eau colorée sans la fendre. La tige des fleurs est faite de 
minuscules canaux, chacun relié à une partie d'un pétale. C'est 
grâce à la montée naturelle des liquides dans ces canaux que la fleur se 
nourrit. C'est l'effet de capillarité. Ça marche aussi pour tes cheveux ! 



P ersonne. Depuis plusieurs jours, per¬ 
sonne n’était venu mettre ses pieds 
sous la table de Zéphirin. Allongé 
dans une chaise longue, face au pier- 
rier du Mont Ventoux, il faisait voleter les 
pages d’un bon bouquin, Autant en emporte 
le vent, pour souffler un peu. De temps en 
temps, il prenait plaisir à regarder les rapaces 
tournoyer dans les airs avec majesté. 
Soudain, il les vit tous s’enfuir à tire-d’aile. 
Un oiseau gigantesque s’approchait. 

« Ola amigo ! », fît soudain une voix ten¬ 
drement éraillée. La longue chevelure noire 
et les yeux d’acier de la nouvelle arrivante 
impressionnèrent Zéphirin. Ébahi par le 
spectacle, il ne l’avait même pas entendue 
arriver. « C’est mon condor que tu regardes, 
fit-elle avec délectation. Tu veux l’essayer? » 
L’essayer, drôle d’idée ! Barine avait pour 
habitude de souffler depuis la mer jusqu’à la 
Cordillère des Andes, au Vénézuela. Elle 
aimait y voler avec les condors. Celui-là, elle 
avait décidé de l’emmener avec elle et de lui 
trouver un abri. Le plus grand oiseau du 
monde, capable de déployer ses ailes sur plus 
de trois mètres, faisait partie de la liste rouge 
regroupant douze mille espèces menacées, 
plantes et animaux. C’était également le cas 
de la baleine, le plus gros animal marin, tou¬ 
jours chassé par les hommes. C’était encore 
le cas de l’éléphant, le plus gros animal ter¬ 
restre, abattu pour son ivoire que certains 
continuaient à vouloir acheter. « Les plus fra¬ 
giles ne sont pas toujours ceux que l’on 
croit », pensa l’aubergiste. 

A ce rythme, il n’y aurait bientôt plus de 
condors non plus en Colombie et en Équa- 

mmm — 

Pas bête, 
l'animal ! 

Pourquoi mon chat 
se lèche-t-il tout le 
temps? Pour être 
propre et pour régu¬ 
ler sa température 
quand il fait chaud: il 
dépose de la salive 
sur ses poils et celle- 
ci, en s'évaporant, 
refroidit son corps. 
Après une caresse, 
minet « nettoie » ain¬ 
si le parfum de son 
maître et renforce sa 
propre odeur. ■ 




















































Par Pierre Dharréville 

teur. Les rapaces avaient longtemps été* 
considérés comme des bêtes nuisibles par les 
hommes, même si certains avaient choisi de| 
les apprivoiser. 

Pendant que Barine 
se restaurait, Zéphirin 
le regardait planer avec 
fascination. « Allez 
vas-y! » Il s’élança, et 
se mit à jouer avec le 
condor dans le ciel 
étonné. Au moindre 
battement d’ailes, il fal¬ 
lait s’accrocher. 

« Je ne crois pas 
qu’il pourra rester », 
fit sa visiteuse pour 
ne pas lui laisser le 
temps de rêver. Dans les terres d’où je 
viens, il vit dans les sommets les plus escar¬ 
pés, ceux qui tutoient les étoiles et crèvenl 
les nuages. Elle ne savait pas comment 
protéger. La meilleure façon était sans| 
doute de le ramener au creux de 
Cordillère, et de descendre avec lui un 
plus au sud. Là où d’autres condors conti 
nuaient à planer. 


Oh la vache ! 

L es vaches sont ran¬ 
cunières! Enfin, à 
en croire des cher¬ 
cheurs anglais. À l'inté¬ 
rieur d'un troupeau, 
ces sympathiques ru¬ 
minantes passent la 
plupart de leur temps 
avec deux ou trois de 
leurs copines dont 
elles prennent soin. 
Mais elles en évitent 
soigneusement 
d'autres, celles avec 
lesquelles elles ont 
déjà eu des difficultés. 
Elles peuvent même se 
bouder pendant plu¬ 
sieurs mois ! 


UN MANTEAU POUR U NEIGE 


L es glaciers 
transpirent ! 

Pour y remédier, 
une station de 
ski, située sur le 
glacier Gurschen 
en Suisse, vient 
de recouvrir ses 
pentes enneigées d’une mousse de plastique 
spécial. Ce manteau d’un centimètre d'épais¬ 
seur renvoie les rayons du soleil. Il devrait 
conserver la neige au frais tout l’été et éviter 
au géant de glace de perdre 5 mètres d’épais¬ 
seur, comme en 2003. D’autres stations envi¬ 



sagent de proté¬ 
ger leurs pentes 
de la même 
façon. A cause 
du réchauffe¬ 
ment climatique, 
les glaciers alpins 
ont perdu le cin¬ 
quième de leur surface en 20 ans. Ce dispositif 
« anti fonte » est plus économique qu’écolo¬ 
gique: grâce à lui, les stations de ski devraient 
rester ouvertes plus longtemps. Dommage qu’il 
n’y ait pas de skieurs au pôle Nord... 

Geoffroy-Firmin Peulfrigaud 
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CENTRAL pARK- O/s/e oASis 2>E VERùORE AU CcEuR 
J>E LA ViLLE TENTACoLAÎRe C'ESTQu'ud 
nYSTERieux couR be Fit n'AvAir j>o*Mjé re*jc>e-£- Vous 
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niSSioAJ CARiTALE. aJoTRe SiSWE L>E RECoAHAisSAHCE: 
ETREJ>éEuiS.éS EsJ ReT/YeS E/lLES Qui VouEnT 



W If MISSIM^ossn^ 




CET MùiuiùO w £SY LE pRoFESSEdR 
VEMÔc/tTviSSEdSCHAFTLEA . sJAbiS, /I 

TRAVAILLAIT Pou A KfoS SERVICES SECRETS 
AVANT b’ÈTRE CoA(?ét>ié f> 00 # 
ia/ConT/AEa/CE. 2>EPu/S y II A JoRé ÙE 
SE VEHEeR ET CHERCHE PAR TêoS LES 
ttoYENS a" uoiRE Aux îuTé rets j>e 

Alr\T/QF’ AdV'C 










































































IL a RécEnriE/uT découvert L'exiSTence DE LypToN . one 
P ùffAJè TT TRÈS ÉLo/ENÉE y CoAJSTlToée- a" SoX D'océAns te dos. b€ 
ci tÇoaj so^z De Planta rio/j s De thé. l 4 viveur ces 

LYPToNiE/uS Qui SE NouRR/SSEa/T EKCLuSiVEhEoT DE THÉ Au cirRûd. 



OR, CeTtE ANNÉE, UNE 1 NVAS/ 0 N 

î>e J>o rypnoRes a détruit la 

ToTALÎ Te 1 DES RÉCOLTES DE THÉ , 
PLo/JEEA/JT LES LYPToNiENS LA/JS 
LA FATiNE... 



ALoRS UN PIAN HoNSTRuEUX H 
G€Rné dans le cerveau nALADE 
Du PRoFESSEuR: il A PLACÉ O/J 
ÉnETrEoR D'o/JDES SPAT/AlES 
Au Sonner de l, 9 statüe de LA 
Liberté ... 


CES ouDES ouT PooR Sur J>'AlriRcR les 
LYPTo/J/E/JS Sur FERRE Eu D>FFuSANT 
DES riESSAEES A /APQOoiS ET PRoVoCATÉüRS . 


ÉV/DEHHEnT, LA RÉAC¬ 
TION DES LYP 7 oaJ/EajS 
1 VE DEVRAir PAS SE 
FAiRE ATTENDRE 



4ooS A VouS DEMANDÉ A L'ARHÉe D iNTeR VEN/R EN UT/L/SAnT DES Fl SS /LES NucLeA/Res TooR 
STOPPER L'/NJASio/J LYPTo/uiE/U/YE, I7AÏS LE P£/JTAGoUC REPOSE D'ADneTYRE G?OE LETNÉ EF 
LE C 1 TR 0 N Po/SSEuT REPRÉSENTER UNE H ENA CE P 00 R LA SÉcoRtTÉ DU Ho/dDE L/&RE~... 



CortriE Vous LE VoYC*, LA SiTuAT/oN EsT GRAVE. 75 oS No S EsPo/RS Reposent DÉSopnAiS SoR Vous ET 
Votre piSSioN, Si Vous L'ACCEPTE*, SERA D'ARRÊTER L'INVRSt'oN DES LYp7ôNi£NS .{"Vous N'AoRe* Qo'4 LevR 
DIRE QUE Le THÉ Y EN A PAS Bo/J PouR C*JX y t7AiS QoE HAC-Do ET CoCA Y EU A 6c W rt/AH- H/An- GlcxJ-GLoo...) 



FF... ATTENDE*/.. UNE inFoRHAToN DE DERN/'ÉRE WNuTE H'APPREND QUE L'Ér 7 £ 7 ?EoR DE LR STAT/E t>E 
LA liôERTé /j' A PAS FoNET/oNNÉ CAR Le PRoFESSevR A oo&ltÉ D'Y DETfAE Des P/LES J Quel É 75 uRt>i 
ALoRS... £t>/J BEN VoTRE UiSS/oN EST ANNULÉE. DÉSoLÉ PouR LE DÉRANGEHENT ET 4 LÀ PRoCNR/NE ,.. ' 



4 f/tuTQUC VLnrêcHEM 

\N&lZ-)E-rtM£k ?£ J os pe 


UN ifj sTaaT.. Vous vous héPReNe*. 
>JE Suis EN HiSSioN SECRÉTE 
Tour lc Gouvernement... / 


CHEF! TA UNE PouPÉE 
Qui Parle y la .... 




■HeRJ-é- 






















































































LE mASSACRE DES JACQUES 


SCÉNARIO ÉT PSSSIN : PATRICE LBSPARRB 


COULEURS : PBRU BROS 



‘ c Jc pauvre se 
retrouva occis 
tout net f " 


<1..i 




ut. 




Q meme joui; a autres allèrent 
jusqu au château du seigneur 
de Cambroi. plus au nord 
dans fe <J}eauvaisis**. " 


TOUT CECI A EU UE U 
LA SEMAINE PASSÉE, 
SIRE GUILLAUME... 
PARTOUT EN 
ILE-DE-FRANCE, 
LES VILAINS 
S'INSURGENT 
CRUELLEMENT... 


... AU MAUVAIS 
PRÉTEXTE QUE 
LA FAMINE GUETTE 
ET OUE LES 
IMPÔTS EXIGÉS 
PAR NOUS SONT 
TROP LOURDS ! 


jsT 


“ cjfs fièrent jbrt 
fe cficvafien 
puis fe tuèrent. ’ 


“ y\j>ant de massacrer f 
tous ceux qui ri avaient eu L l _ Lru _ I 
fe temps de Juin sans —T 


aucune miséricorde ( " h 


• : DIMINUTIF DE ‘JACQUES BONHOMME*, 

SURNOM MOQUEUR DONNÉ AUX PAYSANS PAR LES NOBLES. 
“ : PETITE RÉGION DE L'ANCIENNE FRANCE. 







“ père concfuisit 
afors f'envoyé cfe 
( I\ogis en saffe cfe 
manget; ajîn que 
notre fiôtc se restaurât 
dignement. 
Quant à moi, fa nuit 
ne m'apporta pas 
fa sérénité... 


<Et Pau6e me trouva 
toujours en 
proie au cfoute [ " 












































































































































PLUTÔT PEUX FOIS QU'UNE ! 
LES HOMMES SONT PARIS, 

ET NE RESTE PLUS QU'A 
REMETTRE CES VILAINS 
A LEUR JUSTE PLACE ! HA HA ! 


1 — U H. 

LE MEURTRE EST BIEN 
SÛR BLÂMABLE, AMIS > 
LEUR COURROUX I 

EST POURTANT R 

COMPRÉHENSIBLE... 


QUENTIN, LE PAUVRE 
EST PEST1NÉ A 
RESTER PAUVRE, 
ET LE RICHE SERA 
TOUJOURS RICHE... 


TE VOILA PONC LE 
PÉFENSEUR PES 
QUEUX, MON FILS ? 
CHACUN SE POIT 
PE RESTER EN SA 
BONNE PLACE ! 


CELA SUFFIT 
POUR 

AUJOURP'HUI, 

MAÎTRE 

P'ARMES... 

rr 


PENPANT PES 
ANNÉES, LA MORT 
NOIRE* A RAVAGÉ 
LE PAyS... RUPES 
HIVERS SUCCÈPENT 
A ÉTÉS PLUVIEUX, 
POURRISSANT 
LES RÉCOLTES... 


LE PRIX PES GRAINS 
AUGMENTE SANS 
■cesse, ET LES IMPÔTS 
SONT TROP LOURPS... 
XL FALLAIT BIEN 
QU'UN JOUR, LA 
GROGNE ÉCLA- 


A OR ANDE PESTE, QUI RAVAGEA L'EUROPE ENTRE 1347 ET 1352. 


—N/* 





JE SUIS PHILIPPE 
PE NOGIS, ET 
VOICI MON 
ÉPOUSE, 
PLANCHE / 


BIENVENUE A 
VOUS, GENS 
PE GUILLAUME / 
VINGT HOMMES EN 
PLUS NE SERONT 
PAS PE TROP 
POUR PROTÉGER 
LES NÔTRES PE 
CES FURIEUX 
SANGUINAIRES ! 


CE CHEVALIER 
EST LE SIRE 
RAOUL 
PE MORLy... 


ET CELUI-CI EST 
GASTON, COMTE 
PE COMPÏÈGNE ! 


SAVEZ-VOUS QUE LE PEUPLE 
GRAS* ET LES SEIGNEURS 
SE FONT EXEMPTER PE 
LA TAILLE**, OU 
LA PAVENT TRIS PEU ? 


“ ^Pour moi, 
je riétais 
pas cf humeur 
à ripaiffer... " 


EN EFFET, PAME 
BLANCHE... 
/WON COEUR EST 
FORT HÉSITANT 
A RALLIER LA 
CAUSE PE VOTRE 
ÉPOUX. 


AMIS ASSEZ PARLÉ PE 
CELA POUR L'HEURE... 
PANS LA GRANP-SALLE 
PU HAUT, VOUS POURREZ 
VOUS REPOSER PES 
FATIGUES PE LA ROUTE... 


VOUS NE SEAABLEZ GUÈRE 
PARTAGER L'ENTHOUSIASME 
PE VOS COMPAGNONS, 
SIRE QUENTIN... 


ALORS, TOUT LE POIPS PE L'IMPÔT 
PÈSE SUR PAySANS, OUVRIERS, 
JOURNALIERS... A LA FIN, 
COAAMENT CEUX-CI NE 
SERAIENT-ILS PAS BELLIQUEUX ? 




" .Après une dernière inspection des chevaux et des armes, nous partîmes pour £%aux... <3evoyage _fut pfus fong que prévu, < 
car pfuie et vent nous rafentissaient Jort. <3a nuit s'instaffait déjà quand nous arrivâmes au pied du bcjjroi de fa viffe. ” 


NOUS TROIS ET P'AUTRES 
SEIGNEURS ORGANISONS 
LA PÉFENSE PE 
L'ILE-PE-FRANCE, 
AFIN QUE CESSE CETTE 
INQUALIFIABLE RÉVOLTE ! 


* : RICHES FAMILLES MARCHANDES, ADMINISTRATEURS DES CITÉS. 
** : ANCIEN IMPÔT. 



















































































































































































ET L'IMPÔT N'EST PAS 
SEUL EN CAUSE... 
TANT PE AAALHEURS SE 
SONT ABATTUS SUR 
LE ROYAUME CES 
PERNIèRES ANNIES / 


...AAAIS LES REBELLIONS NE SONT 
PAS APMISSIBLES... ET IL NOUS 
FAUT BIEN VENOER NOS MORTS ! 


QUEL ÉTRANOE PROPOS 
PANS LA BOUCHE P'UN 
SEIONEUR, VRAIMENT... 




SANS POUTE... AAAIS IL EST 
TARP ! JE ME POIS PE 
REJOINPRE VOTRE ÉPOUX 
ET LES AUTRES... 


ET COAABIEN PE MISÉRABLES 
MEURENT-ILS CHAQUE AAOIS, 
OENTE PAME, SANS QUE 
LES LEURS OBTIENNENT 
MÊME PETITE RÉPARATION ? 





AH, SIRE QUENTIN ! VENEZ PONC 


FESTOYER AVEC NOUS, QUI 
CÉLÉBRONS LA VENUE PE VOS OENS ! 




NOUS N'AVONS PAS PARTICIPÉ AUX 
ATTAQUES, MESSIRE... AAAIS CEUX QUI 
LES ONT CONPUITES ÉTAIENT AFFAMÉS 
ET SANS PLUS P'ESPOIR, AINSI QUE 
NOUS LE SOAAMES NOUS-AAÉMES ! 


ALLEZ, VOUS 
AUTRES ! 
REOROUPEZ-AAOI 
CES AAAUPITS 
QUEUX ! 




















































































































































































































































TU N'ES QU'UNE BRUTE 
MAUVAISE ET OBTUSE, 
P'ALLINCOURT ! JE LE SAIS 
PEPUIS TOUJOURS ! 


ET JE SAIS 
AUSSI... 




JE NE PEUX RESTER PRIS 
PE VOUS ! PRENPS TES 
ENTANTS, ET FU/EZ SANS 
ATTENPRE ! CES CENS VOUS 
VEULENT MORTS, TOI ET 
LES TIENS ! ALLEZ, ET 
QUE PIEU VOUS CARPE / 

l II» IIH II 


MERCI MILLE FOIS, SIRE 
I CHEVALIER / CE PORC 
. NOUS AURAIT ÉCORCÉS 
SANS REMORPS ! 


“ ^lorsque je parvins ( 
à rejoindre enfin 
nos sofdats, ils 


avaient terminé 
feur horri6fe 
Besogne... 


Comme tous fes 
assassins afentout; 
d‘aiffeurs { 

Sur mon ordre, nous 
quittâmes en suivant 
* cette viffe maudite... " < 





UN IMPITO/ABLE 
MASSACRE, PLANIFIÉ 
POUR BRISER TOUTE 
VELLÉITÉ PE RÉVOLTE / 
LE SAVAIS-TU, PIRE ? 


J'AI APPRIS TANTÔT 
QUE, COMME A MEAUX 
ET SIMULTANÉMENT, 
PE TELLES ATROCITÉS 
AVAIENT EU LIEU 
AILLEURS EN 
ILE-PE-FRANCE... 




CE ''NOTRE* N'EST PAS LE MIEN, A 
PATER PE CE JOUR... JE NE VEUX 
PLUS FAIRE PARTIE P'UN MONPE OÙ 
INJUSTES ET MAUVAIS ÉCRASENT 
IMPUNÉMENT LES FAIBLES / 


ET QUE CEUX-CI 
SOIENT INNOCENTS 
OU NON NE CHANCE 
RIEN A L'AFFAIRE ! 


11^, il 



APIEU PONC, PIRE ! 
J'AI NOM 

QUENTIN PE CHARTRES, 
FILS PE QUILLAUME... 
MAIS ON ME NOMMERA 
PÉSORMAIS 
QUENTIN LE SEUL ! 


NON, PIRE, MA PÉCISION EST PRISE / 
CONCERNANT P'ALLINCOURT... IL N'A 
PAS ÉTÉ TUÉ PAR PES PA/SANS, 
COMME ON LE PENSE A MEAUX... 


UNE PERNIIRE FOIS, 
RÉFLÉCHIS ! PEPUIS QUE 
TES FRÈRES AÎNÉS SONT 
MORTS A POITIERS*, 

PAR LA FAUTE PU MAUPIT 
PRINCE NOIR**, TU RESTES 
MON UNIQUE SUCCESSEUR... 


...ET TEL POfT ÊTRE 
TON PEST1N, JE L'AI 
JURÉ A TA PAUVRE 
MIRE JUSTE AVANT 
QU'ELLE NE PÉCIPE 
A SON TOUR, 
BRISÉE PE CHAORIN ! 


TAIS-TOI / JE 
NE VEUX PAS 
EN SAVOIR 
PAVANTAOE ! 


• : BATAILLE OÙ LES ANGLAIS ÉCRASÈRENT LA CHEVALERIE FRANÇAISE, I 
** : FILS D'EDOUARD III, SURNOMMÉ AINSI EN RAISON 
DE LA COULEUR DE SON ARMURE. 
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U*l Muœ, 

Cl Selon vous, comment 
latte* contre U Aiktç.t 

A&s humains ?.. 

f Alovç, ?.. 

1 ' omment Gnu, J 
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[cette Question ) 
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Profession'elle 

Un metier tout feu 

tout flamme 


Faut-il un 
tempérament 
bouillonnant 
pour étudier 
et comprendre 
les volcans? 
Peut-être, 
mais en cas 
d 1 éruption 
mieux vaut 
garder la tête 
froide. 

Rubrique réalisée par 

Anne-Marie 

Thomazeau 


\ 


E velyne Pradal, volcanologue, est née 
dans le Cantal, au cœur de 
l’Auvergne. « C’est en grandissant 
près des volcans que j’ai appris à les 
aimer. Comme ils me faisaient un peu peur, j’ai 
voulu mieux les comprendre, les apprivoiser». 
Mais sa véritable vocation remonte au collè¬ 
ge, où un professeur de sciences naturelles 
emmenait la classe en sortie sur les monts du 
Cantal. « Et puis, il y avait les dimanches. Je 
ne manquais jamais les émissions du grand 
volcanologue Haroun Tazieff Cela me faisait 
rêver». Après des études de géologie à 
l'Université de Clermont-Ferrand, Evelyne obtient 
un diplôme de Docteur en Volcanologie en 1990. 
D’emblée, ses travaux la conduisent sur les 
pentes du Stromboli et du Vulcano, tous deux 
situés au large de la Sicile. Puis elle part pour 
le Mexique, à Los Azufres, l’un des plus 
importants sites géothermiques au monde: 
« Au Mexique, mais aussi au Japon, en 
Nouvelle Zélande et aux Philippines, les 
hommes utilisent la chaleur des volcans pour 
produire de l’eau chaude ou de l’électricité. 
Les volcans ne sont pas que dangereux pour 
l’homme, ils peuvent aussi être très utiles : en 
Indonésie, ils fertilisent la terre en engrais 
naturels. Les paysans qui s’installent à leurs 
pieds font ainsi trois ou quatre récoltes de riz 
par an ». Elle ira encore sur l’Etna, le Vésuve, 



Illustrations : Annie Coetzinger 


le Piton de la Fournaise à la Réunion, ou l’Erta 
Ale, « somptueux volcan éthiopien ». Après les 
avoir observés pendant des années, Evelyne 
veut maintenant transmettre sa passion. Elle 
encadre des stages pour enfants et des sorties 


C KIKILDI : « Ma sœur, mon frère c’est... 


» 


Prochainement: «la 
liberté, c'est... » 

Envoie ton témoignage, 
ta photo et l'autorisation de 
tes parents pour être publié 
à "C Kikildi", Pif Gadget, 

13 allée des Six-Chapelles, 
93528, Saint-Denis Cedex. 


Camille 8 ans 

Ma sœur, des fois, c'est comme une amie 
quand elle est sympa. Mais parfois elle est 
trop énervante. Elle n'arrête pas de me dire 
des choses que j'aime pas comme... crotte de bique. 
Quand elle est gentille, elle m'aide à faire des trucs sur 
l'ordinateur ou elle me fait des chatouilles, ça me fait rire. 

Mar gaux 10 ans 

Ma sœur, parfois c'est un démon, et parfois c'est un ange. 

Quand elle n'est pas gentille, elle est vraiment terrible, par 
exemple, elle triche aux jeux. Quand c'est un ange, c'est une 
amie. On joue à la corde à sauter, à l'élastique, aux jeux de société. C'est 
un jour sur deux, ça dépend si elle s'est levée du pied gauche ou pas. 




Romain 9 ans 

Moi je suis très content 
d'avoir un frère. Il a cinq 
ans et demi on s'amuse 
bien, on joue aux voitures, on fait du 
vélo, on joue aux Playmobil. Parfois on 
se dispute parce qu'il me pique mes 
affaires. Moi je préfère avoir un frère. 
Cest mieux pour jouer. Je trouve que 
les enfants uniques, qui n'ont 
personne chez eux, c'est triste. Je suis 
aussi content d'avoir eu un frère. Avec 
une sœur, j'aurais pas pu beaucoup 
jouer. 
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scolaires, organise des séjours et des confé¬ 
rences pour les adultes, histoire de mieux faire 
connaître « quelques-uns des 1 500 volcans 
actifs dans le monde, c’est-à-dire ceux qui ont 
connu une éruption il y a moins de 10000 ans. 
Il y a en permanence à la surface de la terre une 
trentaine de volcans en éruption et il ne s’agit 
pas toujours des mêmes». Pour Evelyne, « les 
plus grands risques de catastrophe pourraient 
venir d’Indonésie et de la ceinture de feu du 
Pacifique. 500 millions de personnes vivent au 
pied de volcans dangereux. En France, on ne 
peut pas dire que les volcans d’Auvergne ne se 
réveilleront jamais, même s’ils n’ont pas réagi 
depuis des milliers d’années. La chaîne des Puys 
a déjà connu des périodes de repos de 15000 à 
20 000 ans. On ne peut donc pas dire qu’elle est 
endormie pour toujours”. 

r fVPUoy*—LC 

tts PAUnary 

► La marche à suivre 

En France, aujourd'hui, les principaux 
employeurs de volcanologues sont le 
Centre national de la recherche scientifique 
(CNRS), l'Institut de physique du globe 
de Paris et les universités. Mais c'est un 
métier qui n'offre pas beaucoup de postes. 
200 personnes (géologues, physiciens, 
chimistes) seulement travaillent sur 
ces montagnes de feu. Les femmes sont 
encore peu représentées. Il faut aimer 
marcher, grimper, en transportant 
du matériel qui peut être très lourd. 



La fratrie,, c'est ^apprentissage 
de la frustration 


Jacqueline Liagre, psychologue : C'est tout à fait normal 
de connaître des rivalités entre frères et sœurs. Parfois 
on est jaloux du petit dernier que l'on considère comme 
'le chouchou" parfois on est jaloux de l'aîné dont on a 
l'impression qu'il peut faire plus de choses, qu'il a plus 
de liberté. En fait dans une famille, chacun lutte pour 
occuper sa place. La fratrie oblige à l'apprentissage de 
la frustration, c'est-à-dire de comprendre que l'on ne 
peut pas toujours faire tout ce que l’on veut, que l'on 
doit partager. Et ce n'est pas facile. Mais ce que tu auras 
appris dans ta famille te servira plus tard pour trouver 
ta place dans la société quand, tu seras adulte. 



LES FILLES HORS-JEU 



Z£Url_ 


U ne étude récente sur la mixité dans le sport montre que, 
dans certains quartiers, de plus en plus de filles sont 
exclues des activités sportives. Souvent, c’est pour des raisons 
financières que les filles ne peuvent pas s’inscrire à un club. 
Mais c’est aussi, de plus en plus, pour des motifs religieux que 
des familles s’opposent à ce que leur fille fasse du sport. Par 
exemple, certains parents demandent à un médecin une dis¬ 
pense médicale pour que leur fille ne participe plus aux cours 
d’éducation physique, surtout à ceux de natation. Dans cer¬ 
taines villes, on parle désormais d’avoir dans les piscines des 
horaires pour les filles et des horaires pour les garçons. C’est 
un peu triste non ? Dans d’autres endroits encore, les filles pra¬ 
tiquent voilées le basket ou le hand-ball. Pas très pratique. À 
Roubaix, le club du football de Hommelet a créé une équipe 
féminine mais aussi une équipe mixte dans laquelle jouent cinq 
joueuses. Jouer ensemble, c’est mieux, non ? 

Yann Amar Onréaji 


Pour la vie, on s'active 

En janvier dernier, Clémence et Noémie, âgées de 14 et 15 ans, se don¬ 
naient la mort Chaque année, 50000 adolescents tentent de se suicider. 
Certains ont à peine 11 ans. Lassociation « Faut qu'on s'active », créée par 
des lycéens, lance le réseau « La Vie J ». Elle va organiser des débats dans 
les écoles. Elle souhaite mobiliser les jeunes et les adultes (parents et pro¬ 
fessionnels de l'éducation) et appelle à la vigilance. Avant leur geste fatal, 
Qémence et Noémie avaient multiplié les appels au secours, allant jusqu'à 
prévenir de leur acte sur Internet Sur le site de "La Vie J", on trouve de 
l'écoute, des conseils, une bouffée d'air (www.fautquonsactive.com). ■ 




Jsais pas quoi aseUre... 

... peur æeUre les veiles! 




Chèche — 

9,90 €, 

Vert Baudet 


— Casquette 

9,90 €, Vert Baudet 


— Marinière 

16,20€, 

Kibodio 


vutw-o 


— Pantalon 
bateau 

27,90 €, 
Sergent Major 


— Ballerines 

34,95 €, Orchestra 
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Kibodiq 
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:T| çjPécnPque je cochon 
est aussi' întel/ï^enP Que, 
c\es riJI ettes d=- qu'i/ he . 
Comprend pas le français.'* 


r ïi^ 


"lé -Ça»5 pas de Scucï. De 
toute, façan, elle, n'd we 6 ws 
elle ne sali" pas encore lire ••• 
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MONDE PWl ? 
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RACOM/l'C 
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TOUT! 
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£tfULÉURS : PATRiCÉ PUPLAN 




























































































































WEsTERN-A-Bulles 


C’est l'attaque du convoi 
et dans l’affolement général 
les cow-boys et les Indiens 

ne savent plus^- 

ce qu’ils disent. 
Sauras-tu 
redonnera chacun la bulle 
qui lui appartient ? 






l($ ÉHiôMES 

UÊ/AAUW 


Soleman est un gros pacha qui pèse 1 00 kilos. 

Un jour, il veut traverser une rivière pour rejoindre nie de Sabiz. 

Il est accompagné de son fils et d’un serviteur, qui pèsent chacun 50 kilos. 
Hélas, ils disposent seulement d’une frêle felouque 
ne pouvant transporter que 1 00 kilos. 

Comment vont-ils faire 
pour rejoindre 171e tous les trois ? 
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ANOMALIES AU Zoo 


Drôle de zoo que celui-ci ! Quinze anomalies 
se sont glissées dans cette scène. 
Sauras-tu les découvrir ? 

Jf A De plus, aide la maman du petit Félix 
; V à retrouver son fils. Il porte 

} N\\ des lunettes et une casquette. 


jEUX À poiNTs 


Rejoins les points entre eux et tu comprendras 
quel étrange incendie ce pompier epsaie de maîtriser. 


43 45 


31 33 . 

« « 


15 ‘202324 26. 27 


13 21 . 22 ‘ # *26 

.. 1* 1 


i 92 



Mots Fléchés 


par Alain Dubois 



/fTô 

j t « i 

DÉSASTRE 


RETIRES 

BOÎTE POUR 
LES VOTES 


TRANS¬ 

PIRER 

FEMME 

D'ADAM 


PRONOM 
AU PLURIEL 


LIQUIDE 

DANS 

LA BOUCHE 




I 


+ 




1 


CESSEZ- 

LE-FEU 

REPAS 

DU SOIR 






À ELLE 

- 


’ ’ 

OUBLIÉE 

FERA UNE 
OANSE 








TREMBLERA 


OUTIL 

POUR 

RÂPER 

i 


DÉCÉDÉ 


1 




K 

PRIT UN 
VIRAGE 



* 


POSSÈDENT 




POUR LIER 
DEUX 
MOTS 

- 





FRANGIN 





1 

DIPLÔME 

BREVET) 

FÉMUR 





ALLURE 

D'UN 

CHEVAL 





DEUX FOIS 

* 

MÉTAL 

JAUNE 



EXISTES 



POSA 

PAS 

MOUILLÉ 



SIÈGE 


LIVRE 

DE MESSE 

FORTE 

CARTE 

♦ 1 


1 



f 

4T 

L>- 


* 




RIRE 

(PARTICIPE 

PASSÉ) 



POINT 

CARDINAL 

* 



MINOU 






a rc cChT D rM/> Co À toi de découvrir les sept différences 

otp | U II I UH tlNC- UO entre l’image de droite et celle de gauche. 





































































































Scénario : Rie Dessins : SenGrrr 



LBjS SECRETS DE 
Monsieur 1 MAQ] 


(H Mi/E Mort 

MVortPtâEmmToVK 
m V°lA P°l/RR£Z RÉAl^ER. Pot/R éPATER, 
V°S («PAINS ETVo-TPE FAM)U€. 

POUR (EU, REGARDEZ ET RETENEZ 
U3 4EÎTO (W/'IL FAl/DRA APPRENDRE, 
LES PARPteSW't FAUDRA WRE. 
ETN'o^UEZ PAS 
PE RÉPÉTER. VoTRE Nl/MERP 

afin (îi/'h wtparfa/tement 
Al/ point. 



Voici 

l/NPAW 

PE J CARTES 
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SoLuTioN DEsjEux 


Western-à-Bulles 

A et 9. B et 5. C et 7. D et 12. E et 3. 
F et 6. G et 8. H et 11. I et 1. J et 10. 
K et 4. L et 2. 

Parles-tu cro-magnon? 

Nos ancêtres disent : 

« Ne fais pas à autrui ce que tu ne vou¬ 
drais pas que l’on te fasse.» 

Et c'est signé Niaf et Crouq. 

Les énigmes de Nasdine le Malin 
Le fils et le serviteur montent dans la 
felouque et vont sur l’île. Le fils reste sur 
l'île et le serviteur retourne sur la rive où 
se trouve Soleman. Il descend de la 
felouque et Soleman y monte. Soleman 
atteint l'île et descend de la felouque. 
Son fils monte alors à bord et va cher¬ 
cher le serviteur. Ils montent tous deux 
dans la felouque et rejoignent Soleman 
sur l'île. 

Mona, apprentie détective 

Le garçon qui porte un sweet-shirt jaune 
avait le visage plein de boutons d'acnée 
le jour de la photo de la classe. Et le pho¬ 
tographe, très sympa, a pu sans problème 
retoucher le cliché. Ce que Mona a bien 
sûr immédiatement remarqué... 

Anomalies au zoo 

Le petit Félix se trouve devant la cage 
aux lions. 

• Une lionne porte une casquette • Un 
visiteur tient en laisse un crocodile • Un 
ours blanc fait du skateboard • Le buffle 
a une poire-klaxon et un rétroviseur sur 
sa corne • Un poisson volant dans la 
cage aux oiseaux • Une girafe porte des 
lunettes • Un homme-grenouille dans la 
mare aux hippopotames • Dans la zone 
des dromadaires, une pierre à forme 
humaine • Un dromadaire porte une 


chaussure • Un singe en balayeur • Un 
chat parmi les pingouins • Un cochon 
dans la poussette • Un homme dans la 
cage aux singes • Un rhinocéros a une 
corne triple • Un périscope sort de l'eau 
près des éléphants. 

Je te parie que... 

Pif met tout le jeu de cartes dans la 
main d'Hercule et il gagne son pari 
puisque la carte choisie par Hercule s'y 
trouve forcément ! 

Mots fléchés 



Les sept différences 



Les secrets de Monsieur Magie 
Dans la plupart des cas, les cartes à jouer 
comportent un petit défaut à peine 
visible. Ainsi, les marges des cartes à 
figures (roi, reine, valet) ne sont pas tout 
à fait identiques. Parfois, la marge du 
haut est légèrement plus petite que celle 
du bas (ou le contraire). Parfois, c'est 
celle de gauche qui est plus petite que 
celle de droite (ou le contraire). 



• Avant ton tour, prépare tes 7 cartes à 
figures afin qu'elles aient toutes une 
marge étroite du même côté. 

• Pendant que le spectateur regarde sa 
carte, retourne ton paquet discrètement. 

• Ainsi, quand le spectateur remet sa 
carte dans le jeu, c’est la seule carte qui 
comporte une marge du mauvais côté. 

• Et, quand toutes les cartes sont retour¬ 
nées, une carte et une seule aura sa 
marge étroite d'un côté différent que 
celle des six autres cartes. Et c'est bien sûr 
la carte qui a été tirée par le spectateur! 


Le Journal des Jeux est réalisé par Rie et Chieco 
avec la participation d'Olivier Fiquet (p. 57), 
d'Alain Dubois (p. 60) et de BenGrrr (p. 61 ). 


B LAQUES 

GLACIAL 

Devant un igloo, un Esquimau attend sa 
fiancée, qui est en retard. Il commence à 
s'impatienter, puis au bout d'un moment 
il sort un thermomètre de sa poche et dit : 
- Si à moins vingt-cinq elle n'est pas là, 
je m'en vais ! 



À PLAT 

- Allô? Madame Dubillard? Venez vite à 
l'hôpital, votre mari vient de passer sous 
un rouleau compresseur! 

-À quel hôpital? 

- Hôpital du Bon Secours, chambres 14, 
15 et 16. 

VOYANCE 

Une voyante téléphone à une amie, voyante 
elle aussi : 

- Allô? Toi, ça va très bien ! Et moi, com¬ 
ment ça va ? 

PAR ICI LA SORTIE! 

Deux prisonniers sont enfermés dans la 
même cellule. 





- J'en ai pris pour vingt ans, dit le premier 
détenu. 

- Et moi, j'en ai pris pour quinze ans, dit 
le second. 

- C’est bon ! Comme c'est toi qui sortiras 
le premier, tu peux prendre le lit près de 
la porte ! 
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1 LUklViHArltl. 

tfWÙ Au ViUAfc 


ceTtfàcnkHL 
roux le mftvcvif 

<$’£S\ 'HÙPIAU TbüP 


STAGE PECHASSE, 
EM PAPOUASfE % \ 


CW\£WoüEi>T 

ccqccr.'RWinc 

EXr?üMé.'C'EàT v , 

le ôzmeuRve \ 

LAfoRtrr Vi 


V APteôCSftouOoiiV, 
L£ô PAfpüô , ^ 
CoWtHr TWhT éf^ 

Uf, H£iü.Ei)R3 li 
CHASÔCVKS Xrff. 

Au fioNve W'fÊ 


ôi TV VEOyC- 

rttâ ce î>oi(?,i£s remous 

TOC IA 3 üMd£ AuRoMr u/J . 
Nouveau v ica ul\ cptë£ / 


'PIÇAPDZ, VT 
'üot u f)Ux> rj 
'ftlVkRC kC 
LA rtrc Pj 
^ Pour M >A-iJ 
Tout R L'HIOPZ/ 

••• y-cerf 

i oü'botj 

i WÊf 'PfidSAbC, 

1 ■/ ÇA TRouVC 

mw\ Ç 06 - la 


~7 sn'PAlfeïL. 

f J&PLQO(jiU£. 


LuHf)! So&i 


ça tilro^e^r 

ou md Mène. 
Qu'OP TRouVC- 
Ct <&we J 


y cesTZoM 

Cl TROC-LA- 
QUOI C'eZT 


^Quev/uz 

TA<b USl <3Moü , 
VAS uM CitMMT: 
'Pieu 


i Ve Z£ôT>oU5 
VMôLCCoiW A 


f 

tJiActcr 

C'EST 

V\cK-/V'A<K 


, utle mttüE, 
cesrzteJçAf 

CA H ARCHE 
-Toujours 
v USD BATTUES i 


hardi mx. 


uaer 

XDir Qü'od VA 
oR<ÂR«i‘StR 
UHC TbATTüZ 




HARDiSoIP 


tlAcKMcK 


LA VACHE 

OU M'A IMCûRE 

RM . j 
RAWoRTii A 

AüJOüMDyuigfM 


CTGooTb- 
'PLUTÔT, 
ce RiRCK-tViAcK 
A VAMT 
Z RE 


ÇA PPoU/e QOI C&T u\L VpA 


VE LA àüMÇLE 


QOlLQü'üd 

AvV 

HEPLi A 


niRCPCV* 
ôüTER ToT 


H\[t?a?TDiSoiR 


&C0HfMVÔ / PAt >- 

O*/ 4 T> G TOMBER 

c>üR l£ CoiM LE Hottô 
Gi&oVEUY Vu RAVô. 
JE NE Voip 


1 


o OU ALo#Ô 
Qü'oH tf'A 'T’Ai) 
VE toT 

r 


•TATbAMAOC, 
S'ARME RRS 


2 R'1-&QOVE& 

[&S TRAttÇoüt - 
LE 5 AVZZPoiMT 
Vt%PAR HASARD 


£î>5AiE 
sx vote 
VAMôlAcAse 
vu CuiôiHÎCR 

VE5 fois 
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Le génie de la casserole 

L’as des 

astringences 


Par Hervé This 


► Physicochimiste 
à 1TNRA 

► Professeur au collège 
de France 

► auteur delà 
casserole des enfants 

► créateur des Ateliers 
expérimentaux 

du goût 

Où l’on i /Erra 
comment 
Martin 
et Stéphanie 
découvrent 
pourquoi 
le thé de leur 
mère a un 
goût amer et 
deviennent 
grâce aux 
protéines 
des " pros " 
en théine. 


« p^ouah ! Il est trop amer, ce thé. 

Lj- C’est parce que tu l’as fait infusé! 

|^ trop longtemps, maman. Regarde| 
couleur. 

- Oui, il est drôlement marron. 

- Avec un peu de citron, il passerait a J jauA__ 

tu sais ? ^ 

- Oui, mais je ne veux pas de tl^é'au dtron, 
aujourd’hui. 

- Alors il reste le gérm 

- Le quoi ? 

Stéphanie tire Mairtin avant qu 
-Tu es fou ! Il ne faut pas qu’elle sache cette h 
toire de génie : on nous prendrait pour des fous, 
ou bien on nous empêcherait de luP| 

- Pfff... pour ce qu’il nous ré] 

- En attendant, on va Li demander pour 
l’amertume du thé. Tu frottes la casserole? 

- fes ca$sc^pie^s- Quoi 8e |wfife, encore, 
aujourd’hui ? 

- C’est pour l’amertume du thé de maman.. 

- tpas lamertume, aÿrinÿen 

- Lastrin quoi ? 

- JZ astringence, <juan8 fa Couche e$t $èc^e. 
jZa 5 afive, c’esf 8e i’eau avec Ses protéines 
fuCri^ianfe$. 

- Il a disparu. Et ce qu’il nous dit est encoj* 
plus incompréhensible que d’habitude ! 

- Je ne vois pas le rapport entre la I 
sèche et les protéines lubrifiantes. D’ailleilrS, je 


s même pas ce que c’est, les protéines... 
être qu’il n’y a pas besoin de savoir. 


Mais j’y suis ! 
fient la bouch< 
paraît sectlë, 
de ton thé 
-C’est biei 


, ces trucs qui lubri- 
ilève, la bouche 
ieux boire un peu 

goûter ? 

Le thé n’est pas amer, mais 
on a l’impressioh d’avoir la bouche sèche. 
C’est cela, astringent. 

i, c’est que le thé doit enlever d’une fa- 
les protéines de la salive... 
c'était vrai, on devrait voir quelque chose 
quand on met des protétrucs dans le thé... 
protétrucsj^les protéines. 

Et tu en as- des pr otéines ? 

Non, niais on demande au génie? Je frotte. 

- £ncore ! ça vous ^raffe, ou <jwoi ? 

- Non, mai| on voudrait des protéines, s’il 
vous plaît. 

- ofeuiffc 8c cjéfc l^ine cwfinaire. Eln vente en 
rayon pâtisserie. 

- Et ça y est, il a encore disparu. 

Tant pis, oip/a essayer avec de la gélatine. 

lez, zou, une feuille dans le thé de maman... 
iper, ça se trouble j^’est une réaction chi¬ 
mique entre les‘protéines et le thé. Mais... 
diserte: si on enlève ce qui fait l’astringen- 
'ce, ça doit être moins astringent, non? Et . 
peut-être même que c’est bon... On goûte ? i 

- Euh... laisse maman essayer ! -j 



A LA MODE DE L'ELECTRO 


C ette année, des vêtements spé 
ciaux devraient arriver dans les 
magasins. Lunettes musicales, 

« vestes radio », accessoires de 
sports munis de téléphone... mais 
aussi habits « animés ». Ces derniers 
cacheront dans leur doublure un 
écran en couleur, souple. Connecté 
à un téléphone portable, il suffi¬ 
ra de télécommander l’image 
que l’on voudra voir s’y affi¬ 
cher. On pourra aussi régler 
sa luminosité, écrire des 
textes et les changer à sa 


PTS 

Vceof. 

TO SAIS 

iZtze 7 

~T 



guise. Et même télécharger 
des animations sur Internet. 
C’est amusant, mais aussi 
utile. Pour les publicitaires, 
qui pourront s’en servir 
pour diffuser des messages. 
Mais aussi pour les cyclistes 
et les policiers: un pan¬ 
neau « attention ralen¬ 
tir » affiché sur leur 
pull leur garantirait 
une meilleure 
sécurité ! 

Jean-Phil Monpul 


. Olivier Fiquet 

































































Oui c'est 
celui-là ? 



Einstein, 

génie de la langue 


Il y a cent ans, Einstein révolutionnait 
la physique. Selon Charles Attend, 
c’est y race à une amourette douteuse. 
On a peine à le croire. 

Professeur Charles Attend 

Pourquoi Albert Einstein tirait-il ^ y,i k JS -M 

la langue? Je vous assure, j'ai vu \ 
la photo : tout échevelé, le grand <£ ' 

scientifique tire la langue. Pourquoi? 

Première explication : il avait très soif. \ 

Il venait de traverser le désert, il 
n'avait plus d'eau dans sa gourde, r 



alors il tirait la langue. Ou alors, il 
mangeait une glace, et la photo ne 
permet pas de voir que juste en dessous 
de sa langue, il a un esquimau au 
chocolat dans la main. Mais j'ai 
bien étudié scientifiquement le 
cliché et je n'ai vu aucune trace de 
glace sur sa langue. Ou bien, la 
photo a été prise par son médecin 
au moment où il lui disait: « dites 
aaaaah ! ». Quel farceur ce 
médecin ! Mais, en réalité, il faut 
chercher dans ses travaux 
scientifiques la raison de ce tirage de 
langue à 72 ans. Sa formule la plus 
célèbre est la suivante : E = MC 2 Vous v 
| savez ce que ça veut dire? Einstein 
^ = Marie Curie ! Albert Einstein était 
| encore amoureux de Marie Curie et 
| faisait le clown pour la faire rire. Comme 
^ quoi la science n'est pas triste ! 


I 



Ella Bienraison, 
chercheuse 
Albert Einstein ne voulait 
pas prendre la pose alors il 
r a fait la grimace. Ça le rend 
assez proche de nous, ce 
* génie du XX e siècle, non? Né en 
Allemagne, embauché au bureau des 
brevets de Berne, il étudie des problèmes 
physiques qui l'intriguaient En 1905, à 
26 ans, il publie une série d'articles 
dans une revue spécialisée : c'est le 
coup de tonnerre. Pour lui, la lumière 
est composée de grains d'énergie et sa 
vitesse est toujours identique. Cest ainsi qu'il 
en vient à inventer, d'une certaine manière, 

« l'espace-temps». Réglez votre montre 
^ avec celle d'un copain, montez dans la 
^ fusée Ariane, faites un tour dans 

l'espace. À l'arrivée, votre montre aura un 
léger retard sur la sienne. Le temps aura 
o passé moins vite dans la fusée. Étonnant. 

^ Cest la théorie de la relativité : plus on va vite, 
^ plus les distances raccourcissent plus le 
^ * temps s'écoule lentement et plus on est lourd ! 

E = MC 2 est une formule qui indique que 
l'énergie produite par un objet est liée à sa masse 
et à sa vitesse. Albert Einstein fut aussi un militant 
de la paix, et un opposant au nazisme qu'il avait dû fuir. 


I 


I 


Echouée 
au Sahara 

U ne baleine à pattes, ça 
n'existe pas? Des palé¬ 
ontologues américains et 
égyptiens en ont pourtant 
découvert un fossile sous le 
sable du Sahara. Cet ancêtre 
des cétacés s'appelle Basilo- 
saurus isis, mesure 18 mè¬ 
tres de long et vivait là il y a 
40 millions 
d'années. 

Dans le 
désert? 



verte par les flots. 
Basilosaurus isis est une 
mine d'or pour les scienti¬ 
fiques à cause de ses pattes. 
Elles témoignent de l'évolu¬ 
tion de ces animaux depuis 
la terre vers la mer. Le sque¬ 
lette retrouvé en possédait 
des minuscules, devenues 
inutiles. Il était prêt pour le 
grand plongeon. 


Gueuee? AlÉWT'ÊvbUié. 
OJVhie BAiÉfvie: 

ces> PfëPE>, 

IA&&Z MoC VbtJS> DiRÊ 
QJ6 CA OL 


La star 
des diams 

B PM 37 093 n'est pas 
une plaque d'immatri¬ 
culation ! C'est le nom 
donné par des scientifiques 
américains au plus gros dia¬ 
mant trouvé jusqu'ici. Il 
pèse près de 2 000 millions 
de milliards de milliards de 
tonnes, soit un tiers de la 
masse de la Terre. Waouh ! 
De quoi en faire des bijoux ! 
Sauf que ce joyau est situé 
à 50 années-lumière de 
notre planète, dans la 
constellation du Centaure. 
Car ce gigantesque dia¬ 
mant est en réalité le cœur 
d'une étoile morte ! 


Il est bio 
mon sac 

122 millions. C'est le nombre de sacs 
plastiques qui polluent actuellement 
les côtes de France. Or, un seul 
d'entre eux met 400 ans à dispa¬ 
raître. Pour remédier à ce fléau, une 
société française vient de créer des 
sacs biodégradables : ils se décom¬ 
posent en 3 mois seulement sous 
l'effet de la lumière, de l'oxygène et 
de la chaleur. Vivement qu'ils rem¬ 
placent les 15 milliards de sacs ordi¬ 
naires distribués chaque année en 
France! Ce ne sera pas une raison 
pour les jeter n'importe où... ■ 
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J ADORE. ÇA LE 
MODéLiSMB, D'AillEuRS 
.J'ADoRe TOUS LES 30065 
V EN GéNéftAL' / 


AD FOND, 

je suis resté 
UN 6 RAND 

. enfant! ^ 


VaJHAOU! 

CHOUETTE, UN |X 4 
TétiCOMMAUDély 


ET LA-BAS, 
Y A Les 

Bateaux! 

GéNiAL! 


c'esT 
' vRAitfENT SUPER 
TOUS CES MODêtèS 

.REDUITS^'adore! 



Houhou! 

SPARADRA 1 


' <?u est- ce que tu 

FAiS LÀ? TOI 
AUSSI' TU AIMES 
•wLE MODéLiSME? . 


c'est 

PLUS 

Que ÇA 
ENCORE 


.TU . 
Rieotes! 


PiPO 1 


c'est 

PAS 
VRAi ? 


JE ME SUiS iNSCRiT 
AU CONCOURS,TE SUiS EN 
W COMPéTiTlON! 


NET C EST QUOI 
TON MODÈLE 
. RÈOUiT? 


ONE SOURiS 
.TÈLÈCOMMANDéB! 


SPARADRA, 
je Peux 
L'ESSAYER 
MOi Aussi ! 


' D ACCORDEE TE 
LA PRÊTE, MAÏS TU 
.Y FAiS ATTENTION, 
^ ELLE EST EN . 
X^RODAEEl 


QUI C EST 

■ Le O 

MEILLEUR? 


oüAis! 

.gènialL 


Hé ho! vas- y 
moUo, c 'est 
H y PER FR A&i le 

S. QUAND , . 

^ _M&MEL^ 


NE LA 
PERDS PAS 
DE VUE 
^SURTOUT . 1 


[vraoum! 


* lUÇuiére 
PAS, p A 

. rouie! y 











































































































































UNE. SOURiS 
[ TéLécOMMANDée? 

et eue se dîr ige 

' v OROiT VERs u 




ben qu'est- ce 

Que TU FAIS LÀ? 
JE CROYAiSÇUETU 

éTAisAUCONCOURV 

DE MODéliSMe?/ 


r BEN / j y éTAis, 

MAIS H EU... JE.. 
JE CHERCHE 
kUNE ÔOURiSTéLé- 
V^OMMANDéEl 


C'EST À DIRE QUE > 
T'EN Ai VU UNE 
Qui SE PiRlEEAiT VERS 
LE CHAPiTEAul J 


LAOy, 

attends! 


ho J merci, 

MERCI I 


t oure 

PETITE 

SOURiS 


r MAiS-.. ENFIN Pi PO, 

qu'est-ce Qui se 

y. PA SSE, Ou VA S -TU ? 


r GlNA ! T 'AURAis 
PAS VU UNE PeTiTE 
l SOURiS TéLé- 
VCOMMANDéE? > 


r MAiS BIEN 
SÛR QUEJ'EW 
Ai VU 
V UNE"* 


r Désolé ^ 
MDy, J 'Ai PAS 

k LE temps! 


PLUS TARD 


TU VAS OU 
COMME ÇA 

< TO I 9 


JUSTE 
Histoire 
DE ME FAIRE 
oublier un 
Petit moment 


JVARS 















































































































































je sots 

SAfütfWïNO 

eroevoos 

ArrreMpS! 


‘Bortioüfcita'CSr 

AUPfigV.tTE bü'6 
^'ASÔfSTA^te 
F;fcAfbuRSo»i 
^ÔStoMTWV 
6e6/Mî(?A6e€». 


20 HEUR# P'AVTONfoüR 
Atrera^i'AÉRofbRT 
P£ LA PAZ,$Weufie& 

-.peRourcoAns 

ARRî- t'ALTiPlAMo £T 

^iaêwt ttottVcîlA',ouî. 


MijeSif&xrttecA- 

MERWA^FbRVEFAtf, 


XSA^u^ 
>\STRiXX (—*—-L 
OEGoJfl. VOUS/ 


MUléttfMA.&TCCQüe 

&‘&4?i£&K>qu r 

T^mWC&TRüCS/Îüû-. 






TL VASoüV&ïT 


Et % Quoi 


PÊS AAAtRfcS 


pu meurtre 


ALLONS 


ASSASSTMES 


PO LALCALÎ7&. 


NOUS TE 


64 Couvre. 


P'ARUMALLA, 


moi&meav 


PUMAÎR^V&US 


WESeNFRME. 


tt A ert TfcuvO LA 
HrWA v i.'Aü^Toar6ftj- 
U, presque osveNu 
comme pu charge 
&ofô.AWft tout itm- 




ct QuiesréritAHGe.cesc Que 
IB mvi crtft PARTÏ A' IA PAZ. 
POUR PêS RaîSONS APMîKiSm- 
1N6& PSPUfc Pwel6)(?S 30uR5, 


OUf.LES PAYSANS SANS 
T£RR£ £Tl£ô ViOAGÊOiS 
SANS AR&enrifô AcüJ&tr 

souvent a juste tïtke 
^ nJP'ÊTtfE CoRBOMfÜS. ~ 


ce CORR5 


“TOUT pe 


MÔME-LÀ,,, 


A / 5ocü METRES PALTrtUPÊ-, 
te Soi&u 0 Rüle aaats ne 

CUAUFfë PAS.SCNORîTA, 

Seule la statue n’a «ns 
FRO iP OUANP la Nuit TDV\- 
ee p'uHSajLcouf? comme 
vous ailoZ vrre te constater. 



















































































































































































































































Pourquoi'VOTRE mou- 
vémeut fbutîûu& des 
Sans terre nous a-t-îl 

CONTACTES A' PARIS? 


ETiUy 


ICt'où NOUS ALLONS DcR- 


| PARDON, C£ 
N'ærtf«6/? 
CELA<?U€J£ 
Pensais,.. 


MÎR ÎI/EN A ASSEZ-falR 
plue?, ^ ouî sôÂcfKKA, 


CüRfoX, 

WOK? 


Petit MiRAae 


TuPAC «•ATAf?r«£6E«£ PAY¬ 
SAN PÊ M FiN OU WsiÊue 


PAS PE&AÏ 


Il n'y a Ries icr. pas p ttectRrcfr^. 
pas p'éau ,pes patates conservées 
rflXie Gtù &Vt LA VIANDE PSLAM 
SÉCHÉE COMME NûüR(?rtüf 2 Ê QUAND tLVEN A. 


parce eue Pichucohotre leader m- 
tton/v- a Ere emprsoune pte mk matin 

/ LA PAZ- QUAND LA N0UVÛ& DÉ LA MORT 
pe L'ALCAUÇE A ÉTÉ P;Pfü6ée,SCrioR(TA. 


ÇZAûf> ? 


fr MOUS, LA-DEDANS? VOUS H'AVEZ TOU¬ 
JOURS TAS VRA5MENT REfONDU. C'EST UN 


ponne QjesrmiLS pré¬ 
tendent avoir reçu un 
MPPEU PAR TELEPHONE SV 
muT7v'Re.Nous tsnsons 
pour notre tAf?r que tout 

CELA est ONE MTSE EN«, 


RU ON AfT PU 
PARTÎT? Si VI- 
I TE, Vcuâ 
1 SAVCZ-'l 


CMUTC?eS CAMARADES Qui 

Vivent en Pirance ont vu 
U Emission sur lcstay- 

SANS AfPrCAÎNS QUî... 


...VouS AVAlU UE PPtf 'AlEERT 
LONDRE5' 1 ET ÎUS ONT fa*SE QUE 
CE 5ERAÎT £>IEN Sî VOUS RACON¬ 
TIEZ. Œ QUI SE PASSE TCÎ„. 


DES POM¬ 
MES 

TE«f?e, 

^E*NORl- 

TAT5A? 


... SCENE MACASRE PESTiNEE A 
TROMPER L'OPlNïûN. LA VEîUE DE SA 
MORT, L'ALCAUPE <=£ TT^UVArT EN¬ 
CORE DANS IA CAPITALE Ou ÎU A EîE 
APERÇU PAR UN PE NOS CAMA¬ 
RADES AO MlVTiSTÈRe DU 
DEv/EUOPPEMENT' RuÇ?AU... 



Tü AS Vu SES 
0ASKET5 ULTRA- 
MOPE.TEfPÏ 


LE PEU P'LMAÔES 
PE TOUT A' U HEU¬ 
RE. CE GrAAATvi 
VETUUAUt 
ue CORPS,,. 


OOi, C'BT ÏNAT¬ 
TENDU DANS UN 
UEO PAREiC... 



EN ESPAGNOL. ON 
Prt 'A/O /%#£- 

MT sans Vouloir 

VOUS CONAAAAN- 

per,senc«ïta. 


















































































































































































































C'EST NORMAL fl?UR UN 

t/enpeur. pes pellï ojléS'? 


PlS6îMULAV*T 
t, PoRCUE P6«- 
■ PARAÎT-Tl,, 


IL FAUT 
VOTFR. 


TL N'Y A PAS 

0>'eNfc)ü\f& 


SAUFL?U€ pMAprTUI^NOüô, 


JaaAATS, 


C'EST NORMAL fl?UR UN 

t/enpeur. pes fïoï ojléS'? 


-turhino? 


TL N'Y A PAS 
QU'ENfcHâlfc 


SAUPûUE p'HAgmipe/Ù'.téS &eN€) 


LE\IEN 


PEUR AM- 


^ULANT 


1%A.., 


MATS TcT 


EN eoLNté 
lu fAUT 


PAYER 


FboRYOTR, 


UA AWîfit AMW- 
UNAviT.C'ÉST 

vtoi ûur regar- 
pe tes puoros. 

L'AUTRE MOflTÊ- 

après srcesr 

TNT£R£6SA>fT, 


SoNtTRoP PAIRES fbuR FAIRE. 066 1 COMPRIS, 
CAPEAU^)* TRT 


ON PAYÉ. 6 T 

ONvLARE&AR- 

■R6RÇAYU6 

UoTHPSCRèr 

-TÊWéXY. 


ALORS 

*7 








co/MÇ»tries 
TNprensotr-'itô 
f r Afr...PRY.,.R:aa 
Ne PAsweN- 
ter la Roue,.. 


...PANS tNPAYS 
OÙ OKfAOsrfÉ 
SANS ARRÊT 1 ? 


JEvATSYbUS 
LAISSER A'L'üÔ- 
IEoT&uR... 


„.R£J0ÎNPRe LA 
/V\ANÎF66fA1ÎCNOÙ 
ÛN M'ATTEND ÊN 

krérepupefiue. 


/.£ gamtni 

AliX £AS- 

K^TSiU 


Comment tu 
SAÎS 


un réL4f^oNe, 

SAimffATRei C'ÊôT Lui Qui a 
___ _,, J PREYENU LA Pû-^ 
LTCE1 GUHvIêNTI—— 

MV ^r.tr pycV.. 


LAÎSSEZMOÏlESuT- 
vre, je v/ou6T?e- 
JOTnPRATA' L'HOTEL, 


N'Y AÎ-JE. PaS^| 
PENSÉ? UN 005SÊ!" 


Fi&ûf&l-'Jcnlè Q0£ 
SUR CETTE Premiè¬ 
re photo,tl y a ce 
qui a declenchE 
L'rNceNPfeToNA.,, 


EN 0ÛLWTE, 
Te N'Y A ÔA“ 

mats person¬ 
ne PANS LA 
Rue PANS CÊS 

cas-la n 


QUEUES INSTANTS PLUS 
TARP, P'APRÈS LA LUfATE - 
RepES caaies,LeJouR. 
SE UVA'rf.TLS ONT P6S~ 

cenpü le corps pans une 
grosse eagnole et Tus 
Sont partis. et aneceuX 

ie /AVAIT. PÉYTNÊ^ QUI <7 


3e Le SAIS PARCE SUE 

jev/TENS PE/evoîRse 

REVEiLER PAKSLACoilR 
INTERIEURE PE L'TM- 
MEUetE QUTAERÛLe. 


ET je SAIS 


AUSSI CE 


QU TL Y A 


PANS SA 


partie pe 


CÎKéÜK 
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^ TONNERRE DE BULLES 
_ Brest, 11 et 12 juin 

C'est Pif en personne qui 
t'accueillera à ce festival au parfum du grand 
large. Jette l'ancre au Foyer du Marin, moussaillon, c'est là que 
ça se passe... Prends toi pour Trelawney et lance toi à 
l'abordage des dédicaces, des ateliers dessins, du coin 
lecture, des rencontres et des expositions amarrés Salle 
Surcouf ! Ne manque pas l'expo de la cinquantaine de 
« planches » originales des dessinateurs de Pif Gadget 
D'ailleurs, quelques uns de tes auteurs préférés (Herlé, Cèbe, 
Chéret...) seront là pour discuter avec toi et te dédicacer les 
posters de leurs personnages (Lobo Tommy, Forg, Rahan...). 
Une autre exposition présentera des gadgets de Pif, anciens 
et nouveaux. Avis aux amateurs de limes et de ciseaux ! 

Tu pourras également admirer les espaces consacrés 
au « monde de Jojo » d'André Geerts et à l'univers de 
« l'Épervier » de Patrice Pellerin. Le festival sera même 
l'occasion de se montrer solidaire : un stand recueillera les 
albums de BD, neufs ou anciens, amenés par les visiteurs. 

Ils seront ensuite mis à la disposition des enfants hospitalisés 
au service pédiatrique de l'hôpital Morvan. Sûr qu'avec la BD, 
on guéri plus vite. 

Décidemment, Tonnerre de Bulles, c'est l'événement BD qui 
remporte le pompon ! 




IDEKLIC 

Moirans-en-Montagne, du 12 au 15 juillet 

À vos jeux... Prêts? Partez! C'est reparti pour le Festival international 
pour l'Enfant à Moirans-en-Montagne. Elle a tout pour plaire, 
cette petite ville du Jura au milieu de lacs, de rivières et de forêts. 
Imagine : on y fabrique des jouets de père en fils (et de mère en 
fille...) depuis des siècles! D'abord en bois, puis en plastique, plus 
d'un jouet français sur deux vient de la région. On a même baptisé 
Moirans « Capitale du Jouet ». Alors, tu penses bien que, là-bas, les 
enfants sont les rois. À tel point que, en 1990, un Festival 
International pour l'Enfant, « Idéklic », y est né. Et c'est génial ! Par 
exemple, plus de 50 ateliers sont ouverts aux enfants de 4 à 13 ans. 
Un badge unique t'ouvre leurs portes. 

Tu peux y circuler à volonté, libre de rester, de changer, de les 
associer, d'aller voir, de papillonner, de ne rien faire... Un super 
terrain de découvertes, d'expérimentations et de créations ! Les 
ateliers sont encadrés par des professionnels, mais ils sont réservés 
aux enfants. Désolé, les parents, vous ne pourrez que regarder ! ce 
sera valable aussi sur le stand Pif Gadget, qui organise un atelier 
« Créée ta BD » avec des dessinateurs du magazine et un atelier 
Gadget qui fera carburer les mains et les neurones ! Côté 
spectacles, c'est le délire : théâtre, musique, danse, marionnettes, 
contes, spectacles de rues, déambulations, créations originales, 
expositions... 

En tout, une cinquantaine de représentations dans les rues, dans 
les salles, dans les jardins, en pleine nature... Pas étonnant que 
pendant la durée du festival, la population de Moirans passe de 
2 000 à 20 000 personnes ! 

Pour tout savoir de la programmation et des horaires : 

03 84 42 00 28 et www.ideklic.fr 
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LIRE AU BALCON, 

Festival du livre de jeunesse 
Uriage, 28 et 29 mai 



Entre les neiges de Belledonne 
et Grenoble, le « Balcon » 
accueille son premier festival 
du livre de jeunesse. Il se tient 
dans le parc d'Uriage le week¬ 
end de la fête des mères, une 
date qui tombe à point pour 
illustrer le thème des relations 
entre les générations ! 
D'ailleurs, sur le stand Pif, 
l'atelier gadget réunit des 
tandems enfant/adulte... Qui 
s'en sort le mieux, à ton avis ? 
En plus du bon air de la 
montagne, nos visiteurs vont 
adorer les spectacles «théâtre, 
avec « Le royaume de 
Kensuké »), les animations 
(fonce écouter les conteurs !), 
les jeux et les ateliers qui vont 
se succéder tout au long du 
week-end pour distraire les 
petits et les plus grands. Ne 
manque pas l'expo des 
gagnants du concours BD, ni 
celle consacrée à Stéphane 
Girel, qui met en scène des 
paysages merveilleux, traçant 
la route des personnages 
entre terre et ciel. 



FESTIVAL DES PETITS DÉBROUILLARDS 
Paris, 17, 18 et 19 juirî 

Tu aimes observer le monde, comprendre 
« comment ça marche »? Le Festival des 
explorateurs est fait pour toi ! Comme tous les ans 
au printemps, c'est l'association des « Petits 
Débrouillards » qui organise dans toute la France 
cette rencontre avec des jeunes passionnés qui 
font partager leur goût de l'aventure et des 
sciences. Les 150 clubs d'île-de-France (d'écoles 
primaires, de collèges, de centres de loisirs, de 
centres sociaux, de centres d'animation, de 
maisons de quartier, de MJC, etc.) se retrouvent 
à la Cité des sciences et de l'industrie, dans le parc 
de la Villette, à Paris. Plus d'un millier de jeunes 
présentent une centaine de projets de découverte 
scientifique. Dans le « village des explorateurs », 
tu trouveras les pôles Jules-Verne, environnement, 
santé, patrimoine, celui de l'année mondiale 
de la physique... Pour des dizaines de spectacles 
et de rencontres marrantes et instructives, 
emprunte le « sentier des animations » et repose- 
toi les neurones aux « bivouacs de l'aventure TIC » 
(animations multimédia) Cela fait plus de 20 ans 
que « les Petits Débrouillards » proposent aux 
enfants des activités scientifiques et techniques. 
Avec eux, tu aiguises ta curiosité grâce à 
l'observation, à des expériences simples et 
amusantes (et pas chères !). 

À Pif Gadget, on aime bien « les Petits 
Débrouillards », n'est-ce pas, Mr D-Brouille? 

Du coup, on a décidé de participer à leur super 
rendez-vous. Par exemple, un atelier gadget, ça 
s'imposait, non ? Et même, on t'y invite : Pif Gadget 
t'offre le billet d'entrée pour le Festival ! Enfin, 
à condition d'être parmi les 100 premiers à écrire à : 
Pif Gadget, Festival des explorateurs, 13 allée des 
Six-Chapelles, 93528 Saint-Denis Cedex ! 


Fêtedel'Huma 
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FÊTE DE L'HUMA TOULOUSE 
La Mounède, 5 et 6 juin 

Deux jours de fête, de la musique pour tous les âges et pour 
tous les goûts, du punk alternatif de Parabellum à la musique 
Classique de l'Orchestre de chambre de Toulouse, des chants 
chiliens des légendaires Quilapayun aux rythmes nomades 
et métissés de Vrack en passant par les gangsters de 
100 grammes de têtes... Et vous prendrez bien un bon petit 
bal populaire en dessert ? Deux jours où la "Ville rose" 
va rougir de plaisir. Quand il s'agit de guincher, Pif Gadget est 
toujours de la partie ! Ton magazine animera l'espace 
Enfance, avec dédicaces de dessinateurs, l'atelier Gadget, un 
stand où tu pourras trouver les numéros qui te manquent... 
et de délicieux churros ! 



FESTIVAL INTERNATIONAL 
DU FILM D'ANIMATION 
Annecy, du 6 au 11 juin 



À Annecy, le dessin animé met 
le feu au lac ! C'est que ce 
festival, c'est LE rendez-vous 
mondial des passionnés 
du dessin animé. Des dizaines 
de films sont en compétition : 
des courts et longs métrages, 
des films pour la TV, des films 
pour l'Internet... 

Cette année, l'invité spécial 
d'Annecy est Marcel Gotlib, 
le papa de Gai-Luron. 

Né en 1962 dans Vaillant, 
ce chien flegmatique et son 
copain Jujube ont longtemps 
côtoyé Pif et Hercule ! 

Pif Gadget organise d'ailleurs 
une table ronde avec 
des invités prestigieux sur 
le thème « BD et animation ». 
Côté programme, on fait le tour 
du monde. Au Canada, d'abord, 
pour rendre hommage à l'un 
des plus grands pays du cinéma 
d'animation, au travers d'une 
douzaine de films. La Russie, 
ensuite, avec Magia Russica, 
un documentaire sur l'animation 
russe. Enfin, direction le Brésil, 
avec une programmation 
insolite. Beaucoup de 
projections, à Annecy: grands 
classiques et films en avant- 
première dont on va beaucoup 
parler, tels que Madagascar, 
Appleseed, Renart, le renard. 

À ne pas manquer, l'exposition 
sur Jiri Trnka, le maître tchèque 
de l'animation. Tu verras, c'est 
génial de poésie et d'invention. 




Cinéma d’animation 


Ça bOuge! 


L'animation est la vedette d'un 
festival à Annecy. Tu connais bien 
le dessin animé. Mais sais-tu que 
la grande famille du cinéma 
d'animation comprend plein 
d'autres techniques? 




► Bland Tislar 

Long métrage de Uzi et 

Lotta Geffenblad - Suède 

Technique : éléments 

découpés 

En compétition au 

Festival d'Annecy 2005 


L a plupart des dessins animés que tu 
vois à la télé utilisent une technique 
d’animation « plane ». Autrefois, le 
dessin animé était réalisé sur des 
feuilles de papier. Le mouvement naissait 
d’une succession de dessins à peine diffé¬ 
rents, filmés les uns après les autres, qui 
défilaient lors de la projection. Pour une 
seconde de projection au cinéma, il fallait donc 
dessiner 24 images. Pour une minute, 1440 
images et pour un grand film d’une heure et 
demie, 129600! 



► L'Éléphant et les 
quatre aveugles 
Court métrage de Vladimir 
Petkevitch - France 
Production : Galina Guine 
Technique : animation 
de poudres 

En compétition au Festival 
d'Annecy 2005 


Ça « plane » 

Pour économiser du temps et du papier, 
on a vite utilisé le « celluloïd », un calque 
transparent qui laisse voir les décors et 
les parties de personnages qui ne bou¬ 
gent pas. Des films comme Peter Pan, 
les Bugs Bunny ou Le Roi et l’Oiseau 
utilisent cette technique. 

Lanimation plane peut aussi être réalisée à par¬ 
tir de papiers découpés, comme dans le célèbre 
South Park ou dans Bland Tislar, de peinture sur 
verre ou de poudres colorées, voire de sable, 
comme pour Léléphant et les quatre aveugles. 
Le grand artiste canadien Norman McLaren 
faisait même des films géniaux en grattant 
directement la pellicule du film ! 





► Frank and Vendy 
Long métrage de Priit 
Tender, Ülo Pikkov et Kaspar 
Jancis - Estonie 
Technique : ordinateur 2D 
En compétition au Festival 
d'Annecy 2005 


► Terkel in Trouble 
Long métrage de S. Fjeldmark, T. 
Christoffersen et K. Vestbjerg Andersen 
- Danemark 

Technique : ordinateur 3D 
En compétition au Festival d'Annecy 2005 


Le volume à fond 

Lanimation en volume explose les dimen¬ 
sions ! Avec le principe du tournage image par 
image, on fait bouger des personnages et des 
objets en plastiline (ou « pâte à modeler »), en 
papier ou des marionnettes. Les pionniers du 
cinéma comme Méliès, à la fin du XIX e siècle, 
ont tout de suite pensé à cette technique. 
C’est le principe des Wallace et Gromit, de La 
Méthode Bourchnikov (plastiline) ou de La 
Nounou( marionnettes). Lanimation d’acteurs 
image par image s’appelle la pixilation. 



Tehnique : pâte à modeler et silicone 
Lutin du meilleur film d'animation 2004 
Nominé pour le César du meilleur court 
métrage 2005 

La puce attaque 

Aujourd’hui, l’ordinateur met l’animation à la 
portée d’une petite équipe ou même d’un 
créateur solitaire! Il permet aux grands stu¬ 
dios d’animation de réaliser des créations 
inimaginables il y a dix ans à peine ! Que cela 
soit pour l’animation en deux dimensions 
comme Frank et Wendy, ou en 3D comme 
Vaillant, Shrek ou Terkel in Trouble. Les images 
de synthèse permettent désormais de donner 
l’impression de matières (bois, tissus, végé¬ 
taux, carapaces...) plus vraies que nature. 

Le cinéma d’animation, c’est vraiment 
l’imagination aux commandes ! 
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Je commande DVD des 
mille et une farces de Pif et Hercule 
au prix 13,55€ l unité. 

(prix Dvd + 0,60 € de frais d'expédition) 

; M me M elle M (cochez la case de votre choix) 

Nom : 

Prénom(s) : 

Adresse : 


Code Postal : Tél : 

Ville : 


Bulletin à renvoyer avec un chèque à l'ordre de 

Pif Éditions à : 

Pif Éditions, 13 allée des Six-Chapelles, 
93 528 Saint-Denis Cedex. 


r/on mini roman 


lie semettr de rêves 


de Brice Tarvel - illustrations de Sébastien Goethals 


A rnaud eut un petit pincement au cœur 
quand il perçut le grincement caracté¬ 
ristique du portillon du square. Il se rai¬ 
dit sur son banc, serra ses genoux l’un 
contre l’autre et fit mine de s’intéresser à une 
vieille dame qui distribuait du pain aux pigeons. 

- Alors, mon garçon, toujours fidèle au rendez- 
vous? lança bientôt une voix que l’enfant 
connaissait bien. 

Sourcils froncés, Arnaud se tourna vers le 
nouveau venu et répliqua sèchement : 

-Je n’ai pas rendez-vous. Vous venez ici si ça vous 
chante, mais n’allez pas croire que je vous attends. 
- Holà, fiston, qu’est-ce qui t’arrive? Voilà que 
tu cherches noise au père Félix, à présent? 

Comme Arnaud restait les lèvres pincées, le 
front buté et l’œil sombre, le vieil homme haussa 
une épaule et choisit de s’asseoir sur le banc. 



- Alors, toujours fâché ? finit-il par interroger au 
bout d’un moment. 

- Je n’y crois plus, à vos histoires, lâcha l’enfant en 
s’animant brusquement. Je n’y crois plus parce 
qu’elles ne tiennent pas debout, parce que vous êtes 
trop vieux pour être explorateur et parce que... 

- Ce sont tes copains qui t’ont monté contre moi, 
hein, gamin ? l’interrompit le père Félix. Ils t’ont dit 
que j’étais un vieux fou, que je n’étais pas capable 
de tenir deux propos cohérents et, peut-être 
même bien, qu’il fallait se méfier de moi, que je 
pouvais devenir dangereux. C’est ça, pas vrai? 

Les joues d'Arnaud s’empourprèrent. Il venait 
d’être démasqué en un instant et, forcément, cela 
l’amenait à penser que son compagnon n’était 
peut-être pas aussi dérangé que ses copains avaient 
effectivement essayé de le lui faire croire. 

- Vous n’êtes même pas absent le temps que 
devraient durer vos fichues expéditions! lança 
Arnaud comme on décoche un coup de poing. 

Il savait le père Félix habile, rusé. Il le savait 
capable de le faire revenir sur sa décision de ne 
plus écouter ses fables, et cela d’autant plus qu’il 
sentait déjà vaciller sa ferme résolution. 

Les histoires du père Félix étaient si extraor¬ 
dinaires.. . «Trois longues pirogues remontaient le 
cours du Rimkobo, mon gars. Nous n’étions plus 
loin des sources mystérieuses du grand fleuve. Je 
me tenais debout à l’avant de la première embar¬ 
cation et j’étais prêt à faire usage de mon fusil. 
Les crocodiles quittèrent la berge au moment où 
on s’y attendait le moins... » Ou encore : « Le cime¬ 
tière des éléphants était là, devant nos yeux. Les 
indigènes éprouvaient manifestement une crainte 
superstitieuse mais, moi, je finis par m’avancer jus¬ 
qu’à toucher une paire de superbes défenses... » 

Des histoires fantastiques, vraiment... Et, le 
plus fort, c’est que lui, Arnaud, y avait cru dur 
















comme fer. Il les avait écoutées jour après jour, 
toujours dans ce petit square qui se prêtait si bien 
aux confidences. Quand Félix s’absentait, ce 
n’était jamais plus de deux ou trois jours, mais 
cela lui semblait une éternité. Il venait régulière¬ 
ment sur leur banc, ne quittait pas le portillon 
grinçant des yeux, puis, quand la silhouette voû¬ 
tée du vieil homme se profilait enfin, il s’empres¬ 
sait avidement : « Alors, monsieur Félix, où êtes- 
vous allé, cette fois? » Et il était 
forcément question d’une forêt hantée 
de tigres mangeurs d’hommes du fin 
fond de la Birmanie, d’une contrée par¬ 
ticulièrement inhospitalière de la toun¬ 
dra sibérienne ou, comme ç’avait été le 
cas dernièrement, de la région inexplo¬ 
rée des sources du Rimkobo, en plein 
cœur de l’Afrique. 

- Regarde, fiston... Dis-moi un peu si 
c’est du rêve, de la pure invention... 

Le père Félix insistait. Il ne paraissait pas fâché 
le moins du monde et une sorte de doux sourire 
étirait même ses lèvres minces. Il déballait un 
objet protégé par du papier journal et le faisait 
avec d’infinies précautions. 

Regarde... 

Et Arnaud ne pouvait s’empêcher de poser les 
yeux sur le contenu de l’emballage déployé. 


'Nous n’étions 
plus loin des 
sources 
mystérieuses 
du grand 
fleuve. Je me 
tenais debout à 
l’avant de la 
première 
embarcation” 


- C’est un casque colonial, expliqua le vieil 
homme. Il fait très chaud, sur le Rimkobo. 11 faut 
bien ça pour se protéger le crâne. 

Lavait-il déniché dans un recoin de son gre¬ 
nier? Avait-il été jusqu’à l’acheter chez un bro¬ 
canteur ? 

- Ne vous donnez pas tout ce mal, monsieur Félix... 
Arnaud n’avait plus envie d’être méchant. Ce qu’il 
voulait, c’était que tout ceci se termine au plus vite. 

Félix demeura muet. Il se contenta de 
hocher gravement la tête, puis se leva. 
- Votre casque! Vous oubliez votre 
casque ! 

Le vieil homme ne semblait plus rien 
entendre. Il s’éloigna en traînant les 
pieds, poussa le portillon d’un geste 
mécanique. Son dos paraissait encore 
plus courbé qu’à l’accoutumée. 
Arnaud n’hésita qu’un court instant 
avant de se lancer sur les traces de son 
vieux compagnon. Quand il le fit, il était cependant 
trop tard. Félix avait disparu, absorbé par la foule 
qui tourbillonnait au-delà du petit jardin public. 

« Je ne peux pas le laisser comme ça... » se dit 
Arnaud la gorge serrée. 

Il s’enfonça dans la foule à son tour, prit la 
direction du domicile du vieillard. Il y parvint peu 
de temps après et, sans attendre, se rua dans 
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l’escalier qui menait aux étages. Le minuscule 
appartement du père Félix se trouvait au deuxiè¬ 
me. La porte d’entrée en était curieusement 
entrebâillée. 

Arnaud frappa puis, comme rien ne se manifes¬ 
tait, poussa légèrement le battant. Celui-ci résista, 
ne s’écarta guère davantage qu’il ne l’était déjà. 
Quelque chose pesait sur le panneau de bois... 

Inquiet, Arnaud passa la tête par l’ouverture. 
Une odeur lourde de terre humide, de fleurs 
sucrées et de bois en décomposition lui sauta 
aux narines. Il ne distingua d’abord pas grand- 
chose, une sorte de fouillis verdâtre auquel il ne 
s’attendait pas, puis, quelques secondes plus 
tard, fut frappé de stupeur en comprenant de 
quoi il s’agissait. 

- Des... des arbres... Une forêt... 


Il n’attarda pas son regard sur la grosse branche 
au feuillage touffu qui interdisait l’ouverture 
complète de la porte. Il ne l’attarda pas davanta¬ 
ge sur la petite silhouette voûtée qu’il crut voir 
évoluer parmi un enchevêtrement de lianes 
piquetées d’orchidées multicolores. Non. Il 
n’avait qu’une hâte, tourner les talons, quitter 
cet endroit hors du commun et retrouver la fré¬ 
nésie rassurante de la rue. 

Quand il dégringola quatre à quatre les 
marches de l’escalier, ses oreilles furent frappées 
par des battements de tam-tams qui résonnaient 
de plus en plus fort. 

fin 



L’auteur 


Brice Tarvel est né à Reims où il réside 
toujours. Scénariste de BD et romancier, il aime 
aborder tous les genres et écrit aussi bien pour 
la jeunesse que pour les adultes. Florie, les 
contes de Mortepierre, sa dernière BD tous 
publics, est parue début 2005 chez Soleil. 


L’illustrateur 


Sébastien Goethaïs dessine dans le Vaucluse, 
malgré une ascendance belge émigrée en 
Poitou, où il est né en 1970. Depuis la parution 
de son album Angeline (avec Eric Summer et 
Adeline Blondiau, chez Soleil), il travaille sur 
un dessin animé. 
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Ciné - DVD - Cédéroms - Jeux 


La bande 


(ëi 


des cines 


Une vie de chiens 

Marziyeh Meshkini est réalisatrice iranienne. En repérages en Afghanistan, elle 
visita la prison de Kaboul et y découvrit des enfants. Elle cru d'abord qu'ils y 
étaient détenus, mais ils se révélèrent être fils et filles de femmes incarcérées, 
n'ayant personne pour les recueillir à l'extérieur et nulle part où dormir la nuit. 

Le jour, ils sortaient mendier. Elle décida d'en faire un film. Chiens égarés suit 
deux de ces enfants, un frère et une sœur, tentant le tout pour le tout afin de 
rester auprès de leur mère emprisonnée. À savoir : accumuler les délits dans 
l'espoir d'être arrêtés. Sans succès. Un fugitif leur explique alors qu'ils peuvent 
apprendre à voler en regardant les films hollywoodiens, tandis que le cinéma 
européen leur montrera comment se faire attraper... Tourné avec des comé¬ 
diens amateurs, ce film poignant sortira le 
15 juin. 

Dans un tout autre registre, ne manquez pas 
non plus Madagascar (22 juin), le nouveau 

dessin animé en 3D des producteurs de Shrek et Gang de Requins. Un lion, un zèbre, une 
girafe, un hippopotame et une bande de pingouins psychotiques natifs du zoo de New York 
qui débarquent par erreur sur fîle de Madagascar et découvrent la vie, côté sauvage. Les 
enfants de Chiens égarés l'ont peut-être vu... 



Playstation e 


enthusia 


Grand Concours 

jusqu’au 1 er juillet 2005 


KONAMI 


NTHUSIA 

.PROFESSIONAL RAOING 


Gagnez ! 


20 Jeux Enthumia 

mur & Playstation,P 


CONC JT RATION 

EXà IBITION 
SIMULATION 
PRÉCI ÎËON 
DÉTERMIN TION 




20 Mlniatui 

Amton Martin 



Les réponses sont à adresser sur ce coupon ou sur papier libre, avant le I er juillet 2005, à 
PIF GADGET / Concours ENTHUSIA - 13 allée des Six Chapelles - 93528 Saint-Denis Cedex 




Nom. 

Prénom. 

Adresse. 

Code Postal I I I I I I 



QUESTIONS : 

1) Sur quelle plateforme le jeu ENTHUSIA est-il disponible ? 3 PS2 

2) Quelle est la marque de la voiture offerte par SOLIDO ? “I BMW 


Sexe □ F □ M 


EXTRAIT RÉGLEMENT CONCOURS 

I) W Gadget et Konami organisent un concourt qui sera dos le I- Juillet 2005 
J minuit 2) Tout le monde peut y participer. sauf Ici satanés de PIF GADGET 
KONAMI et de* sociétés co-organisatrkes. 3) Les réponses seront «dressée) 



à un tirage au sort, sous le contrôle de Maître Pascal Duchauchojr. Huissier de 
justice au Bourget. le 8 juilet 2005. 


□ XBOX HGAMECUBE 

|T Aston Martin fl Mercedes 

—,-i de données à caractère personnel, vous disposez d*un droit d'accès. 

informations pourront être utilisées par des tiers. 
















































































Romans - BD - Musique 


DVD 

Cow-boys, indiens et animaux 
de compagnie 

On doit à Vincent Patar et Stéphane 
Aubier, descendants belges de Tex Avery, 
les aventures poilantes de Pic Pic et André, 
respectivement cochon doué de super 
pouvoirs et cheval grand amateur de 
bière. Leur dernière production. Panique 
au village, n'est pas un cartoon mais une 
série d'animation en volume déjà diffusée 
par Canal +. Ils y revisitent le western en 
se servant de figurines de cow-boys et 
d'indiens repeints et arrangés dans une 
foultitude de situations délirantes. Benoît 
Poelvoorde, entre autres, prête sa voix à 
ce grand bazar que l'on dirait tout droit 
sorti d'un coffre à jouets kidnappé par des 
adultes ayant gardé leur âme d'enfants 
(très) turbulents. 

StudioCanal, 19,99 €. 

Plus sage, le double 
DVD Mon animal 
adoré nous raconte la 
vie que des enfants 
du monde entier par¬ 
tagent avec leur ani¬ 
mal de compagnie. Il 
nous fait découvrir, 
par la même occa¬ 
sion, leurs cultures et 
leurs pays. Un bonus à 
utiliser sur ordinateur 
permet de créer 
masques animaliers 
et cartons d'anniversaire. 

TF1 Vidéo, 23,99 €. 


Musique 







BD 


Embûches 




Ulice est un lapin très gourmand. C'est 
pour cela qu'il a planté dans son pota¬ 
ger des tartocarottiers, des saladiers et 
des buissons de sorbet au radis. Mais 
il a oublié de se procurer les nuages 
qui vont avec et ses plantes dépéris¬ 
sent par manque d'eau. Il décide de 
partir en acheter en ville. Au retour, la 
route l'emmène subitement dans des 
endroits qu'il n’avait pas prévu et une éponge toute aplatie lui deman¬ 
de de lui prêter un peu ses nuages pour retrouver ses formes. Plus de 
nuages... Sur son chemin, Ulice trouvera des tas de gens à aider qui l'ai¬ 
deront en retour. Une bande dessinée toute douce, sans paroles : un 
beau voyage. 

Pour les plus grands, le dernier album des aventures de Chick Bill vient 
de paraître. Il ravira les adeptes du western et des jeux de mots. Dog 
Bull et Kid Ordinn essayent de se faire valoir en partant à la recherche 
de Claire qui a été enlevée. Sans eux, elle y serait encore. Pour les plus 
grands encore, on pourra se plonger à la suite de Caroline Baldwin 
dans une poursuite énigmatique. Caroline enquête sur la fugue de 
Jérémie, le fils de sa cousine, qui vit 
dans une réserve indienne du Canada. 
Elle devra s'opposer aux trafiquants 
qui ont embrigadé l'adolescent. Cela 
ne l'empêche pas d'accepter une 
deuxième enquête : retrouver le père 
inconnu d'une jeune femme. Trois par¬ 
cours semés d'embûches... 

Ulice le lapin, par Nathalie Omond et 
Romuald Reutiman, Éditions Paquet, 
8,50 €. 

Maligne Claire, par Tibet, Éditions Le 
Lombard, 8,70 €. 

Etat de siège, Caroline Baldwin, par 
André Taymans, Éditions Casterman, 
8,50 €. 


La playlist des minots 

Chouette sélection à l’at¬ 
tention des plus jeunes 
d’entre vous et mise en 
bouche (à oreille) futée, 
cette compil sobrement 
dénommée Ma compil 
deviendra à coup sûr l’un des « must » 
de vos discothèques: d’Alain 
Schneider à Henri Dès en passant par 
Bruno Coupé, Samir Kacel, Les 
Courgettes Sauvages ou encore 
Pakita, ils y sont tous. Ou presque. 
Dix-neuf morceaux choisis, extraits 
d’autant d’albums à découvrir sans 
délai. Si ce n'est déjà fait... 

Ma compil, compilation, 
ULM/Universal Music, 17,50 €. 


Un aller simple pour la lune 

Des musiques cousues sur 
mesure, de grands comé¬ 
diens au service d’un texte 
et un livret fort joliment illus¬ 
tré: lorsqu’il s’agit de célé¬ 
brer le centenaire de la mort 
d’une des plus intrépides plumes du réper¬ 
toire français, Naïve ne fait pas les choses 
à moitié. Après Voyage au centre de la terre 
et le Tour du monde en 80 jours, De la terre 
à la lune est tombé dans les bacs au prin¬ 
temps. Interprétée par Barbara Schulz et 
Jean-Pierre Cassel, l’incroyable épopée du 
fameux «Club des Canons » réveillera le 
savant fou qui sommeille en vous. 

De la terre à la lune, Adaptation du 
roman de Jules Verne, Naïve, 17,80 €. 


La nouvelle Eve 

Brunette convertie aux 
charmes d’une blon¬ 
deur de blés, Eve 
Angeli n’a pas seule¬ 
ment changé de coiffu¬ 
re: elle a également 
changé de label. Fraîchement recru¬ 
tée par l’écurie Sony via Columbia, la 
jeune Sétoise rempile donc avec un 
nouvel album dont le premier single - 
Viens - fait déjà parler de lui. Samples 
aux effluves R’n’B sur fond d’arran¬ 
gements symphoniques, les fans de 
l’originel Aime-moi devraient y trou¬ 
ver leur compte... 

Viens, Eve Angeli, Columbia/Sony 
Music, prix non communiqué. 





Jeux vidéo 



Motos 



La légende au 
bout des doigts 

Les manettes à bran¬ 
cher directement sur la 
télévision rencontrent 
un succès énorme (et méri¬ 
té) quand elles permettent, pour un prix 
modique, de profiter des meilleurs jeux 
vidéo. Illustration avec les « Arcade Legends 
Sega Megadrive», deux nouvelles manet¬ 
tes, six jeux à chaque fois, dont les célébrés 
Sonic, Ecco le dauphin, Alex Kid, Columns 
ou Golden Axe. Et pour jouer à deux, 
« l'Arcade Legends Sega Street Fighters 2 » 
comprend deux manettes pour des parties 
endiablées du meilleur jeu de combat des 
salles d'arcade... 

Arcade Legends Sega, distribué par Nobilis 
France, tous publics, prix conseillé : 34,99 € 
la console, 39,99 € pour la Street Fighters. 




Jeux veux 

La moto dans tous ses 
états 




Les (bons) jeux de motos sont suffi¬ 
samment rares pour s'attarder sur celui-ci, d'autant qu'il se déroule 
dans le cadre bucolique de la campagne anglaise. Le Tourist Trophy 
(TT) se déroule en effet depuis de nombreuses années sur Nie de Man, 
au large des côtes britanniques. Les tracés alternent les grandes lignes 
droites, à dévaler à 250 à l'heure, aux courbes serrées des petits vil¬ 
lages. Le danger est présent à chaque instant, mais tu auras tout le 
temps de t'entraîner en commençant par la plus petite catégorie, les 
125 cm 3 Puis il sera temps de passer aux choses plus sérieuses avec 
les 250 cm 3 , les 400, les 600, et enfin les monstrueuses 750 et 
1000 cm 3 ! Sans oublier les side cars qui présentent un pilotage sen¬ 
siblement différent. Dans tous les cas, le plaisir est au rendez-vous, la 
jouabilité est un régal et l'on parvient même à oublier les graphismes 
légèrement inférieurs à la moyenne des jeux Playstation 2. 
Heureusement, l'animation est sans reproche avec une vitesse de 
défilement très impressionnante et des chutes toujours spectacu¬ 
laires, criantes de 
vérité et... sans 
bobos ! La moto est 
un sport dangereux 
dans la réalité, mais 
dans un jeu vidéo, 
tu peux foncer sans 
crainte... 

TT Superbikes, 
disponible sur PS2, 
tous publics, 

Jester/Big Ben 
Interactive, prix 
conseillé: 59,90€. 

_ J 


La sélection du mois 



Bouge ton corps... 

qqqq ^ >ans ' a s ^ ne des jeux Eye 
"foy utilisant la petite web¬ 
cam qui permet de se voir 
à l’écran, « Antigrav » est le 
premier jeu d'un nouveau 
genre, puisqu’il utilise la 
3D. Tu es dans la peau d’un 
skateboarder du futur et tu dois diri¬ 
ger ton engin dans des courses super 
rapides en inclinant le corps et la tête. 
Après un tutorial très instructif on 
s’amuse comme sur une vraie 
planche, le jeu réclame un peu 
d’adresse et même quelques efforts 
physiques pour faire avancer le per¬ 
sonnage. Mine de rien, les jeux vidéo, 
c’est vraiment du sport! 

Eye Toy Antigrav, disponible 
sur PS2, tous publics, Sony CEE, 
prix conseillé : 39,90 €. 



Espion, lève-toi ! 

Sam Fisher, l’espion 
le plus adroit des 
jeux vidéo, investit 
la petite console N- 
Gage pour une 
nouvelle aventure à 
la hauteur de sa 
légende. De New York à Tokyo, du Pérou 
à la Corée, il va devoir contrer de dange¬ 
reuses organisations terroristes pour éviter 
le chaos... Les graphismes tout en 3D 
sont franchement étonnants et poussent 
la N-Gage dans ses derniers retranche¬ 
ments. Le jeu reste parfaitement maniable, 
mais demandera quand même une bonne 
dose de concentration pour venir à bout de 
cette longue et passionnante aventure. 
Splinter Cell Chaos Theory, disponible 
sur Nokia N-Gage, à partir de 12 ans, 
Gameloft, prix conseillé : 29,90 €. 


Les bébêtes en folie 

D’après le célèbre dessin 
animé de la Warner, Yakko, 
Wakko et Dot sont les trois 
frères les plus dissipés des stu¬ 
dios de cinéma américain. 
Leur but ? Faire des bêtises... 
Tu vas incarner les trois gar¬ 
nements dans des univers gigantesques 
tout en 3D. Laventure principale est 
ponctuée par des mini-épreuves bonus 
très marrantes, avec de nombreux objets 
à récolter et à utiliser. Les graphismes 
colorés sont splendides et la jouabilité 
rend immédiatement à l’aise. Un jeu gai et 
plein d’humour avec de nombreux clins 
d’œil au monde du cinéma... 
Animaniacs, disponible sur PS2, 

Xbox, Gamecube, PC, tous publics, 
Ignition Entertainment, 
prix conseillé : 29,90 €. 






























Beau livre 




On se présente ? 

'Av\ 



La puberté en question 

Pourquoi l'acné? 
Les règles, c'est 
quoi ? Et d'où sor¬ 
tent ces poils ? 
Personne ne me 
comprend... 

Tous les thèmes 
autour de la 
puberté abordés 
sous forme de 
questions- 
réponses et de 
dessins marrants 
pour guider les 
ados dans cette 
période de transition : conseils, explica¬ 
tions, prévention, orientations... Un ouvra¬ 
ge indispensable ! 

60 questions autour de la puberté, dès 11 
ans, par Brigitte Bègue, illustré par Frapar, 
éditions De la Martinière Jeunesse, 10 €. 




Des rues de Clamart 
à l’Olympique Lyonnais, 
Hatem Ben Arfa s'est 
cramponné pour réaliser 
son rêve de foot. 

Nouveau champion de 
France, il se reverrait 
bien en bleu, et attaque 
sa carrière comme ses 
matchs, avec brio. 
Rencontre avec un espoir 
très prometteur. 


Entretien réalisé par Bernard Adam 


HATEM EXPRESS 


• Hatem est né le 7 mars 1987, 
à Clamart (Hauts-de-Seine). 

• Il est fan de la Tunisie parce qu'il y 
fait toujours beau et qu'il y a la mer! 

• Son film favori est Scarface parce 
qu'il adore l'ambiance des films de 
gangsters avec Al Pacino. 

• Il aime les grandes villes, Lyon, Paris, 
et espère que la capitale sera 
olympique en 2012. 


Hatem 

Ben Arfa 



Peux-tu nous parler de tes 
débuts ? 

Je joue au foot depuis que je suis 
petit c'est une passion de gosse, 
pour moi ça a toujours été naturel. 
Quand je rentrais de l'école, j'allais 
directement dans la rue jouer au 
foot avec les copains. Au début, 
c'était surtout pour le plaisir. J'ai 
commencé à 9 ans à Montrouge. 
Vers 12 ans, je suis allé à 
Clairefontaine. J'y suis resté 
pendant trois ans en formation. 
Ensuite, à 15 ans, l'OIympique 
lyonnais m'a donné ma chance. 
J'ai intégré son centre de 
préformation. Je n'avais pas 
vraiment de modèle, même si 
j'aime beaucoup Maradona ou 
Zidane. Mais il n'y a pas un joueur 
qui m'ait donné le déclic. 


Comment as-tu vécu ton premier 
contrat « pro » avec l'OL ? 

J'étais super content ! Mais ce 
contrat je l'ai vécu comme une 
première étape. J'avais conscience 
que c'était le début d'un long travail. 
Je me suis dit qu'il ne fallait pas 
s'arrêter là mais continuer à bosser 
pour devenir meilleur. J'ai encore 
beaucoup à prouver à l'OL: gagner 
avec le collectif un maximum de 
titres et jouer le mieux possible. 

Lyon a joué de très bonnes 
équipes, en France et en Europe, 
dans un état d'esprit impeccable. 

Il y a une bonne ambiance entre les 
joueurs et ça compte beaucoup. 

Et je crois que nos supporters 
ont apprécié notre travail ! 


autographes, et surtout de rester le 
plus simple possible. Il faut 
s'accrocher parce que le public 
peut bien t'aimer pendant un match 
et t'oublier après. Il y a quelques 
années, je n'aurais jamais imaginé 
avoir autant de supporters. Je suis 
ravi de cette popularité, je mesure 
tout le chemin parcouru depuis 
mes débuts. Mais je suis à un palier. 
Je ne dois pas m'arrêter là. 


Quels conseils donnerais-tu 
à un jeune qui veut devenir 
footballeur ? 

Il n'y a pas vraiment de recette 
miracle. Il faut avant tout être 
sérieux, ne jamais penser que c'est 
arrivé et travailler toujours plus pour 
se surpasser. Évidemment quand 
on commence, il faut faire 
beaucoup de sacrifices. Il faut partir 
loin de chez soi, se couper de sa 
famille et des gens proches. Cest 
difficile quand on est jeune. Ma 
famille a également fait des efforts, 
mais j'espère qu'aujourd'hui, elle est 
récompensée. 


Justement, comment vis-tu 
ta popularité naissante ? 
Quelles sont tes relations 
avec tes fans ? 

Ça se passe bien, j'essaye 
de répondre aux lettres 
des fans, de signer des 
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... et je reçois 
la casquette de Pif 

en cadeau! j 
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Bulletin d'abonnement à compléter 

et à nous retourner avec votre règlement par chèque bancaire ou postal à l' ordre de Pif Éditions, 
dans une enveloppe affranchie au tarif en vigueur à : 

IOS - Pif Gadget, 60-62, rue de Wattignies, 75 580 PARIS Cedex 12. 

*Les tarifs indiqués sont valables jusqu'au 30/06/05 et uniquement pour les abonnements diffusés en France métropolitaine, 
pour connaître le tarif de nos abonnements pour les autres destinations, téléphonez au 01 49 22 73 68, du lundi au vendredi. 

^ J'aimerais que mon abonnement démarre à compter du numéro : 

12 (juillet) 13 (août) 14 (sept) J (cocher la case de votre choix) 

^ Bénéficiaire de l'abonnement : origine en» | 

M me M 0 " 0 M (cocher la case de votre choix) 

Nom : 

Prénom(s) : 

Adresse : 

Code postal : Ville : 

Date de naissance : Téléphone: 

E-mail : 

m De la part de : 

^ M«r. M 6 " 0 M J 

Nom : 

Prénom(s) : 

Ad ressé&^^^^^^H 

Code postal VI 



Passe vite ta commande! 


► 


Je commande : 



n° 1 n° 2 

n°3 

n°4 

n° 5 n° 6 

n°7 

n°8 

n°9 

n° 10 



(cocher la case de votre choix) 


Date de naissance : 
E-mail : 


Ville : 


Téléphone : 
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il 
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Lof informatique et libertés : Les noms, prénoms et adresses de nos abonnés sont communiqués à nos services internes et aux 
organismes liés contractuellement avec Pif Éditions, sauf opposition. Dans ce cas, la communication sera limitée au service de 
l'abonnement Les informations pourront faire l'objet d'un droit d'accès ou de rectification dans le cadre légal. 


(indiquez le nombre d'exemplaires désiré) 

Je joins un règlement de : 

n 05 x 4,50* €= , € 

*3,90 + 0,60 € de frais de port 

• En France : par chèque bancaire ou postal à 
l’ordre de Pif Éditions. 

• À l'étranger : par virement bancaire uniquement 
IBAN : FR78 3004 1000 0124 3171 0U02 038 
BIC : PSSTFRPPPAR 

DOMICILIATION : La Poste - Centre financier 
de Paris - 75900 PARIS Chèques - France 

m J'indique mes coordonnées : 

r M me M elle M 

(cocher la case de votre choix) 

Nom : 

Prénom(s) : 

Adresse : 

Code postal : 

Ville : 

Date de naissance : 

Téléphone : 

E-mail : 

































































□ N° 4. 
Gadget : 
un kit de 
magie. 


□ N° 5. 
Gadget : 
le collier et 
le coutelas 
de Rahan. 


□ N° 9. 
Gadget : 
une machi¬ 
ne à faire 
des bulles. 


□ N° 10. 
Gadget : 
un détecteur 
de person¬ 
nalité. 


LE JOURNAL PES JEUX, 
TOUTES LES RUBRIQUES 
PE TON MAGAZiNE 
ET TES BP... I 
CORINNE ET JEAtfJOT, 
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ET FETE AVEC PIF SON ANNIVERSAIRE 
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www.nintendo.fr 


NE MANQUEZ PAS LA PREMIERE FETE PORTABLE ! 

Mario Party déboule pour la première fois sur Game Boy 
Advance ! Cette fois les party peuvent avoir lieu n'importe où ! 
Improvisez des parties dans les endroits les plus inattendus et 
rassemblez vos amis pour faire la fête ensemble en échangeant 
60 mini-jeux et les gadgets les plus fous ! 

Participez à de véritables batailles rangées impliquant jusqu'à 
100 joueurs - en utilisant un seul Game Boy Advance ! 

MARIO PARTY ADVANCE 

Exclusivement sur Game Boy Advance ^ 









































